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L a  VIGIE
Q u é b e c , 9  F é v r i e r  1910

E C H O S  D U  G R A N D  D E B A T

La version française officielle 
«lu grand discours prononcé jeu­
di dernier aux  Communes pu* sir 
Wilfrid Laurier  vient de nous 
n irv enir.

Les échos de cette parole puis­
sante avaient devancé le compte 
rendu officiel. On savait que ce 
d -cours  ava it  produit une véri­
table fréné-ie dans la C h n m h re : 
que ! enthousiasme unanim e du 
côté ministériel contrastait cl’une 
manière saisissante avec la sc-is- 
sinn des gauches, le discours de 
M. Ilorden faisant f ait e la grima- 
<e aux uns, M. M onk déplaisant 
aux autres ; que la h a ran g u e  de
i v le-nicr ava it  failli ê re  inter- ! 
rompue p ar  une défaillance seu­
il line, due sans doute à 1‘ex trê­
me fatigue ; enfin que cette mé­
morable séance s 'é ta it  terminée 
sur une pièce de liante éloquence 
qui valut à son au teur ,  l 'hon . H.
I.vmivux, une  ovation ex traord i­
naire.

Nous allons faire jou ir  un  peu 
nos lecteurs de cette fête oratoire, 
m  leur d onnan t  ici quelques ex­
traits du tex te  s ténographique des 
délj ils.

Nos adversaires cherchent à 
faire croire au  peuple de cette pro­
vince que sir W ilfrid  a capitulé 
depuis 191)2. S ir W ilf r id  répond 
par te lle  caire exposition de la 
situation créée par la confé­
rence de 11)02. On va voir qu 'il 
n ’y a absolument rien de changé.

Ix* secrétaire  d ’E ta t  pour la 
guerre a dem andé— je devrais  p lu ­
tôt dire conseillé— que ces colonies 
autonomes équipassent e t  m a in ­
tinssent un corps de troupes pour 
le service im péria l  ’ , 1, adve
liant une guerre ,  serait  mis iminé  
d in I cnicnt au service du m in is tre  
de la guerre.  Quelques-unes de ces 
colonies autonomes ont accepté 
cette proposition p a r  leurs repré­
sentants ; d 'au tres ,  c ’est-à-dire 
l ’Australie e t le Canada, n ’ont 
/ms voulu accepter  cette propo­
sition.

Le secrétaire pour la m arine 
conseillait—j e  ne dis pas deman 
dait.—que ces colonies autonomes 
contribuassent, chaque année à 
le n t  lotion cl à l 'équ ipem ent d 'u ­
ne marine im péria le .  L i  p lupart

proposition ; mais il n ’en 
fu t  pas do même des m i­
nistres qui représentaient le 
le Canada. Ces d m i ic r s  ont 
respectueusem ent exposé leurs 
vues à la conférence e t  ils rédigè­
rent un docum ent que la  Cham ­
bre e t que le pays connaissent d e ­
puis  longtem ps. Ils adm etta ien t 
im m édia tem ent l ’obligation du 
C anada  de p o r te r  sa large p a î t  a u ­
ta n t  que les ressources du Canada 
le p e rm e t tra ien t— du fardeau  que 
les contribuables  ang la is  suppor­
taient sous ce rapport. I ls  décla­
ra ien t que le Canada, augm en­
tan t  en richesses et en population 
irait plus loin dans cette question 
de la défense et. dans tout ce que 
nous pourr ions en trep rendre  dans 
ce sens-là e t  que dans tout ce que 
nous pourrions entreprendre  en 
rions de concert avec les autorités 
im péria les  mais toujours sous la 
responsabilité et la haute main  
des autorités canadien nés , con­
form ém ent à nos privilèges de co­
lonie autonom e, dans ce tte  ques­
t ion  comme d an s  toutes les autres.

Cela se passait en 1902, il y a 
environ h u it  ans ; au cours de ces 
huit années la  po li tique adoptée 
p a r  le gouvernem ent actuel s'est 
trouvée toujours soumise au juge­
m ent du peuple. Jam ais  le g  m ver- 
nom en t  n ’a  dévie de cette attitude- 
là. Cette politique, nous l ’avons af 
firme à nouveau lors de la Confé 
renée im péria le  de 1907. U n e  tro i­
sième fois, nous l ’avons prônée 
lorsque, l 'année  dernière, en cette 
Cham bre, s ’est soulevée la ques­
tion d ’une action concrète et im ­
médiate. Cette politique a pris un 
corps dans le projet de loi m ain ­
tenan t soumis à la Cham bre, et le 
G ouvernem ent m ain tien d ra  cette 
po litique ou il tom bera du pou­
voir.

Mais tom ber du pouvoir, non ! 
ce la  ne sera pas. Cette politique 
est conform e au x  meilleures t ra ­
dition du p a r t i  libéral. E lle  est 1< 
d ern ie r  anneau  de cette longue 
chaîne  <l’événem ents qui se sont 
enveloppés depuis l ’énoncé de ces 
principes p a r  les Réformistes du 
passé, B aldw in et Lafonta ine , la­
quelle, d 'é tap e  en étape, a mis k  
C anada dans la position q u ’il oc­
cupe m a in ten an t ,  c 'est-à-dire 
q u ’elle lui assure le rang ,  hi 
d ign ité  et le s ta tus  d ’une nation 
dans les lim ites de l 'E m p ire  B ri­
tann ique. Cette politique consti­
tue  le complément des droits  ac­
quis, des obligations contractée* 
p a r  le Canada, qui insp ira it  le 
poète im péria l,  lequel, après que 
le Canada eût accorde à 11 mère 
pa tr ie  une préférence su r  ses m ar­
chés, disait :

“ D augh te r  am I in my m o th e r’* 
house, but mistress in my own ;

“ The gates are mine to open as 
the gate ;  arc  mine to close, and 1 
set my house in order. "

M onsieur l ’o ra teur ,  si nous 
adoptons a u jo u rd ’hui cette poli­
tique, si nous lui avons donné la 
forme sous laquelle  elle se pré­
sente au pays, c ’est parce que 
nous estimons que le C anada est 
une nation, mais une nation  tille 
de 1'-Angleterre.

C an ad ien  to u j o u rs  !

Si l ’on nie permet de p a r le r  en 
mon seul nom, je  d ira i  que je  ne 
prétends aucunem ent être un im ­
périaliste. J e  suis Cana­
dien d ’abord. Canadien en­
suite, Canadien toujours. le 
suis su je t  b r i tann ique  de nais­
sance, p a r  t rad i t io n ,  p a r  convic­
tion, é tan t  convaincu q u ’à la  fa ­
veur des institu tions b r i ta n n i ­
ques, mon pays na ta l  a obtenu 
une somme de sécurité et de l iber­
té dont il n ’au ra i t  pu jo u ir  sous 
aucun au tre  régime.

U n  e m p i r e  de n a t i o n s  l ibres

Si aux jours d ’A uguste ,  à l 'é ­
poque où Borne avait a t te in t 
l 'apogée de sa puissance, où à la 
suite de guerres qui avaient duré 
des siècles, cet em pire  en était 
cil il n arrivé  à une période de 
paix , alors que ses possessions em ­
brassaient tout le bassin de la Mé­
diterranée et qu il fallait tenir 
en tout temps su r  pied t ren te  lé­
gions pour soumettre les nations 
ii>suigées ,; si donc on ava it  alors 
dit aux hommes d ’Etat du pu is­
sant em pire de Borne: Le jour 
v iendra où la petite Ile do B re­
tagne, la plus lointaine de toutes 
les possessions romaines, fondera 
elle-même un em pire qui s ’é ten ­
d ra  ju sq u ’aux limites de la terre 
et se m ain tiendra  non pur la for­
ce, mais p ar  un principe nouveau, 
celui du consentement des gouver­
nés, découvert p a r  son peuple— 
ces hommes d ’Etat se seraient, mo­
qués d 'u n e  telle idée, l ’aura ien t 
tra i tée  ‘ d ’utopie et auraien t té 
pondu : Seule la f o r ce  est  suscep

tiblc d ’édifier cl de m ain ten ir un 
empire.

Ne remontons pas si loin dans 
l’histoire, content ms-nous de 
nous reporter à la première an ­
née du règne de la feue reine, 
alors que le H a u t  et le Bas Ca­
nada passaient par les angoisses 
de la révolte. S'il s ’é ta i t  trouvé, 
en la première année du règne de 
la jeune  reine, quelqu’un pour 
dire : “ Ces deux provinces qu'il 
s ’a g i t  de soumettre par la force 
des armes viendront à dédaigner 
la violence, leurs habitan ts  de­
viendront des sujets soumis et dé­
voués qui étendront d ’un océan 
à l ’au tre  le domaine de Sa Ma­
je s té" ,  on lui aurait  répondu que 
cette idée était la plus insensée qui 
se pût concevoir.

Eh bien, l 'idée la plus insen­
sée est devenue de nos jours une 
réalité. Ic i,  je  fais une pause 
.'t je  me dem ande : Quel p r in c i­
pe, quelle inspiration, quelle in­
fluence a apaisé la rebellion au 
Canada et a conduit ce pays au 
rang  q u ’il occupe actuellement ? 
Quel principe, quelle inspiration  
a fa it  l ’A ustra lie  et la Nouvelle- 
Zélande ce q u ’elles sont, et fait 
surgir une n a t io n  à l ’ombre du 
Ira peau ang la is  dans le Sud- 
Américain qui, il a dix ans  à 
ci no, était ravagé par lu g uerre?  
juol est ce principe, sinon le 

principe de l ’autonomie, du gou­
vernement indépendant ? En e f ­
fet, c ’est lorsque lord D urham , se 
trouvant au Canada qui alors 
était  encore en proie a des dissen­
sions intestines, a déclaré que la 
eu le manière de s ’assurer de la 

fidélité et du dévouement des co­
lonies é ta i t  de leur accorder l 'au- 
onomie, c’est à ce moment q u ’a 
>e proclamé le principe su r  le- 

piel repose l 'em pire  bri tannique.

A une heure, M. Lcmicux ter­
mine son discours; la séante est 
levée ; la droite le félicite et l 'en ­
toure, sir W ilfr id  Laurier le com­
plimente.

On at tenda it  beaucoup de ce dé­
but. 11 a été intéressant, moins

toutefois qu 'on ne le prévoyait.
Ce m ot de la fin laisse percer 

le dépit e t le désappointement, 
il est évident que les choses ne 
tournent pas au goû t des natio­
nalistes.

PRIERE DE REPRODUIRE
L 'E vénem en t "et l ’Action Sociale op .iisuipt ;>j sp-p tottuoj snou 

reproduire bien en vue, en té 'e  de leurs colonnes, l ’ex tra i t  su ivant de 
leur confrère conservateur le Chronicle, qui trouve que sir W ilfrid  
est loin d ’en fa ire  assez pour l 'A ngleterre  et l ’E m p ire  :
(r

(D u  C hron ic l e  de lund i ,  7 f évr i er )

E n  un  m e t ,  c et t e  n o u v e l l e  ver s ion du  pr inc ipe  f o n d a ­
m e n t a l  de  la conso l ida t ion  impé r ia l e  s i gn i f i e ra i t  s i m p l e m e n t  
q u e  l or sque  l ’A n g le t e r r e  es t  en guer re ,  le Can ad a ,  en  fo r ­
ç a n t  la m a i n  à son G o u v e r n e u r - g é n é r a l , peu t ,  si c e la  lui  
pla î t ,  déc la re r  q u ’il n ’est  pas en guerre .

Ce ne fu t  que lorsque l ’A ngle­
terre nous envoya un homme aus­
si clairvoyant que l ’é ta i t  lord 
Durham lui-même— lord E lg in — 
|ue le gouvernement responsable 
fut é tab li  au Canada avec le con­
cours île Baldwin et Lafonta ine. 
Et c 'est de ce moment-là que 
I em pire  angla is  a commencé sa 
marche tr iom phale  à travers les 
dec les.

A u s tr a l i e  et  Canada
Plus d 'u n e  fois, on nous a a t ­

taqués s u r  le parquet de la C ham ­
bre et dans la presse canadienne,
‘t on a comparé notre conduite à 

crl 'e  de l ’Australie qui, ea  19 )2, 
i consenti à par tic iper au main- 
ien de la m arine  impériale. 
Examinons l ’a t t i tude  de l 'A us- 
ralie.

Ce pays a renoncé à l ’a t t i tude  
ju 'i l  avait prise en 1902 et il a 
idopté la même ligne de conduite 
pie le Canada. A l ’heure q u ’il 
“st, l ’Austra lie , comme le Cana- 
la. se construit une flotte. E t,  
.ait plus s ignificatif encore, ce 
n’est pas 1 Austra lie  qui verse une 
ontrihu tion  à la G rande-B re ta­

gne, c ’est cette dernière qui p a r t i ­
cipe à la création de la m arine de 
guerre  austra lienne.

Quant à l'effet, produit par 
'lu n. IL Lemieux. on ne saura it  
m trouver d 'appréciation plus 
preh liante que ce qu'en d it  l 'o r ­
gane de M . Baurassa. Le corres- 
londant parlementaire du Devoir 
du.log raphia ainsi la scène :

"  Dès le- premières min u t  . s de 
son discours, il dit,—et ceci est 
lestiné it Monk— “ Je  suis un hom­
me du peuple, je ne sir's pas un 
seigneur, i! n 'y  a pas chez moi 
le sang bleu.’’ Car M. Monk, p a ­

raît-il, a le malheur d 'apparten ir  
à une famille de seigneurs. A p ­
plaudissements violent; à droi e, 
u riou t  chez les Can idiens-fr *n- 

, iis, chez qui subsiste l ’hostilité 
ancestrale des censitaires à l ’é ­
gard du seigneur qui lui fait p ay ­
er chaque année’ une relevance 
1 île saute pour su fierté.

M. Lemieux c-t content de. son 
effet : M. Monk n 'a point hron- 
•lié ; des gens m urm urent, dans 
les galeries, qu il t eut .;a rev in -  
"|,e. 11 ajoute : “ Te sais chevalier 
du travail et ri n i de plus. ’ l i a  
'e r tes  le droit de le dire, pu isqu’il 
>s( un des ministres les plus la­
borieux de la chambre. Et c. tic 
protestation, plus courtoise que la 
nremière, soulève de nouveaux ap ­
plaudissements.

M. Lemieux est éloquent et bel 
orateur. Son argumentation suit 
à veu près les mêmes lie lies que 
celle de sir W ilfr id  Laurier. Sou­
vent lu droite l 'encourage do ses 
upiirnhativns. La gauche est qua­
si-déserte et les galeries se vident, 
vu l ’heure avancée de la nuit, fai 
fatigue rompt l 'attention. 1 es 
l'arma listes, l 'u n  après l ’autre , 
vont f lire le ir causerie. 11 en res­
te encore quelques-uns au poste,

T o u t  ce  q u ’on nous  d on n e  c o m m e  jus t i f i ca t i o n  d ’un  tel 
m a n q u e  de l og ique ,  ce  son t  les déc la ra t ion s  de S i r  W i l f r i d  
q u ’il n ’est  ni impéria l i s t e ,  ni  a n t i - im p ér ia l i s t e ,  t a n d i s  q u ’il 
p ro n o n ce  des  d iat r ibes  amè res  c o m m e  ce l l e - c i ,  q u ’il r evê t  
d ’un  t e x t e  de  l ’E c r i tu r e :  “ Ces pha r i s i en s  de l ’i m p é r ia l i s m e  
qui  por ten t  l a rg em e nt  é ta l é s  sur  leur  f ro nt  leurs  p h y la c t è r e s  
i m p ér ia l i s t e s  et  qui  se p ro m è n en t  f i è r eme nt  dan s  le T e m p l e  
en r e m e r c i a n t  bien h au t  le S e i g n e u r  de ce  q u ’ils ne  s o n t  pas  
c o m m e  les autre s  suje t s  b r i t a n n i q u e s . ”

A p r è s  ce la  on doi t  se d em a n d er  au n o m  du  se ns  c o m m u n  
q u e l l e  e spèce  de premier  m in i s t re  nou s  av o n s .  E t  la r é p o n ­
se  v i e n t  enco re  de ses lèvre s .  Je  su i s  su j e t  b r i t a n n i q u e ,  par  
na i s sa n ce ,  par t rad i t ion,  par c o n v i c t i o n .  ”  S o n g e z  d o n c !  un  
su je t  b r i t a n n iq u e  qui  r e fuse  o b s t in é m e n t  de  v e n i r  en a ide  à 
la G r a n d e - B r e t a g n e  i m m é d i a t e m e n t ,  c o m m e  l ’on t  f a i t  ses  
autres  co lon i e s .  “ Dieu  m e r c i ! "  pou rra i t  r ép on dr e  l ’A n ­
g l e t e rr e  en re tour,  “  Mes su j e t s  ca n a d ie n s  ne so n t  pas  tous  
t e in t é s  de  ce t t e  l oyauté  de  f a u x  aloi  qui  n ’es t  ni  c h a i r  ni po i s ­
son .  "

ours
i  •

nou­
veaux

Entrés hier dans le grand concours de la Vigie

81 votre nom n’es t  pas  encore sur la l iste

HATEZ-VOUS DE LE FAIRE INSERER

Tous ont chance de gagner

Tous les candidats au gra t.d  i 
concours ,]<« popularité  de la X igie | 
font du zèle pour gag n e r  un des j  
magnifiques prix offerts aux lieu-1 
V0..1X candidats qui auront, le plus j 
do votes. A ujourd’hui nous 
voyons plusieurs changem ents sur 
la liste, de nouveaux noms i eus 
ont été envoyés, des m ill iers  de 
votes ont été octroyés aux  candi­
dats et plv.sieui s m o n tren t  déjà 
de beaux résultats.

Considérant le court laps de 
temps qui s ’est écoulé depuis  l ’ou- 
vertu ie  du concours, la quan ti  é 
île votes inscrits et le nombre 
toujours croissant des candidats, 
tout porte à croire que le nombre 
des concurrents augm ente r t de 
jour en jour.

Dites à vvs amis de vous abler 
en prenant un abonnement a la 
Vigie, ou, si il< en ont déjà un, 
de le renouveler pur votre en tre­
mise.

Les gens aiment en  général à 
encourager ceux qui montrent de 
1 initiative. Notre département 
de. concours est à no tre  dis}) si- 
lion pour vous aider à gagner un 
des prix , au montant de Hj.UOl), 
donnés gratu item ent. Bien en­
tendu, nous ne pouvons pas h-nt 
faire nous-mêmes, mais si vous 
v ulez travailler de concert avec 
le d i iec 'eu r  de ce départem ent et 
vous laisser guider p a r  ses avis 
et son expérience, vous courez une 
très g rande  chance de gagner un 
•les pii.x offerts.

Malgré que les candidats n ’aient 
pas été crédités de tous leurs vo-
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ïïïËd’ Ecoulement
de VALISES et ARTICLES

DE VOYAGE

SE CONTINUERA TOUTE LA SEMAINE

V A LISE S à hab its, dessus A eoufllet, V A L ISE S à habits, forme télescope,
grandeur 24 pes, soufflet en cuir, bor- grandeur 24 pce, osier, co in s en cuir,
tléee de bon cuir roussâtre, d iv ision  fortes courroies tout autour, bonne
intérieure pour chem ises, il courroies poignée de cuir, très légères e t  dura­
i t  forte serrure, un peu plus que In taies, valant la m oitié  plus, u n e petite
m oitié du p r ix .................................. $ 5 . 7 0  quantité A éco u ler ...........................$ 1 8 . 3 0

VA L ISE S ù hab its, te in te  Londres V A L ISE S, 24 pes, en libre im pertée,
roussâtre, 24 pes, cuir de vache poli, plus forte que le  cuir, bou lons e t eer-
garniturcs de cuivre, courroies à P in- rurc en plaqué cuivre, très légères, 
térieur, bonne poignée ronde en cuir à jo lie  apparence, te in te  brun clair,
anneaux brevetés, d e  belle  valeur mi E X T R A  S P E C IA L ........................ $ 1 . 5 0
prix de m ercredi............................ $ 0 . 3 0

M A LLE, 34 pes de long, gris foncé, M A L L E ,36 pes de long, SP E C IA L E
dsssus plat, renforcem ents d e  cuivre, d e  PA Q U E T , m êm e descrip tion  que la
pesant 28 lb s, serrure forte, d eu x  clefs précédente , rée llem en t de la m eilleu re
com partim ent pour ohap eau x, SPE - valeur de Q uébec au prix  le  plus bas
C IA L E  de P A Q U E T , d e  la m eilleure pour une m alle de haute q u a lité  #5.89
valeur de Q uébec, notre p r ix . $ 5 . 4 0

Une Vente Excitante de Bimbeloterie, Mercredi.
D ESSO US D E  B R A S , " X o x-a ll, ”  G A L O N  à piqûres légères, toile

gris clair, grandeur 3 e t 4, valant un blan ch e, 12 vgs A la pièce, be lle  variété
tiers de plus, m ercredi, la paire...............  va lant c in q  fois ce prix , la douz, de

. . . . .  . . . .  . . . . . . . . . . . . . . 9c.  et 11c. \ e r g e s . . . . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . .5c.

F E R M E -JU P E S, couverts en soie, FR ISO T IN S, acier, haute  nouveauté
noire, bleu-m arin, grise, brune, blan- v en a n t d'arriver, valant 1111 tiers de
clie, M O ITIÉ P R IX , m e rcred i,  p lu s que le  prix de m ercredi,..................
C hacun........................................................ 25c. c h a c u n ...........................................................22c.

BO UTO NS de nacre, b lanche, de R E L E V E  - B A S, il ceinture, satine
grandeurs variées, d eu x  trous, 12 il la c ie l, noir, b lanc ou rose, boutons de
carte, ù m oins de la m oitié  du prix, caoutchouc- va lant la  m oitié  plus,
m ercredi, la d o u z ..................................  4c. m e r c r e d i . . . : .............................................. 19c.

BROSSES A hab its, dos en bois, BRO SSES A ch ev eu x , 1 Spotless, '1
im itation d 'ébène , bonne soie, en  faciles A n ettoyer, scellées à la inanu-
vente A m oitié  prix  m ercredi 10c. facture, réellem en t hygién iqu es, les

m eilleures, p r ix ................................... #1.00

les encore, dém ontran t leur posi­
tion respective actuellement, la 
li>te m ontre  un succès e t il nous 
fait plaisir rie constater que les 
concurrents ont des am os qui sa­
vent les aider quand l ’occasion 
s'en présente.

Chaque hla 110 de nomination 
compte pour mille votes, consé- 
quemment chaque candidat qui a 
plus que ce nombre à son crédit 
doit eu être  fier, et doit t rava il­
ler à en augm enter le nombre, car 
les prix donnés valent bien un 
peu de travail.

M an iè re  de vo ter

Empressez-vous de faire inscrire 
le nom de la personne pour laquel­
le vous voulez gagner un des prix  
de grande valeur dans ce con­
cours.

Mieux e n c r e ,  cngagez-lt  à 
s 'inscrire et. votez pour elle. Ceux 
qui entrent dès le commencement 
ont la meilleure chance de g a­
gner : il est donc désirable que les 
noms soient inscrits au plus tôt. 
l.es candidats au présent concours 
ne sont pas nécessairement les ci- 
bon nés du journal.Inscrivez votre 
nom. vos amis feront le reste.

Toute personne a le privilège 
de nommer un ou plusieurs can­
didats.

Le paiem ent des abonnements 
doit dans tous les cas accompagner 
les bulletins de vote, envoyés soit 
par le concurrent lui-mêmo ou ses 
( lecteurs.

1 G R A N D  P R I X  G E N E R A L .  
19 P R I X  LO C A U X .

t u n  e v a a v l
D I V I S I O N  D U  D É T A I L

1 5 7 - 1 7 3  R ue St=Joseph, Q uébec.

Le g ran d  p r ix  est un A utocar- 
Touriste,32 chevaux, m arque Me- 
L au g h lin -B u ick .  modèle 1910, va 
leur régulière $1,500, offert- au 
concours en t re  dames e t  mes­
sieurs.

2 voiturettes-autom obiles, dix- 
chevaux, achetée de M. A. G a­
gnon, 286, ru e  St-Joseph, valant 
chacune $650.

1 lot de ville dans la cité mê­
me de Québec, va lan t  $600.

4 pianos, do la maison P .  T. 
Légalé , dont un  g ra n d  p iano-au­
tom atique w il liam s de $750 ei 
trois pianos de salon fabrique 
W illiams, de $400 chacun.

4 am eublements, de la Crown 
F u rn i tu re  Com pany, salon ou 
cham bre à coucher, de $50 ch a ­
cun.

4 d iam ants ,  achetés de M. D a­
niel Piché. ru e  St-J.osepli, va­
l a n t  $75 chacun .

4 fourneaux de cuisine en acier, 
m arque Majestic, de la maison P . 
T. L égaré,valeur réguliè re  de $75 
chacun.

R è g l e s  du c o n co u rs

Tout le monde a une chance 
de gagner un de ces prix  de h au ­
te valeur. Songez donc q u ’il y 
a 20 ptix  régu lie rs  et que des 
prix spéciaux seront a joutés de 
temps à au tre  pendan t l.i durée 
du concours.

Toute personne, dam e ou mon­
sieur. qui désire p rendre  p a r t  à 
ce grand  concours e t  gag n e r  un 
des magnifiques p r ix  offerts doit 
envoyer son nom au D irecteur du 
Concours. P o u r  gagner un prix, 
il suffit  d ’avoir le plus grand 
nombre de votes, d ’après les r è ­
glements publiés à la  page 3.

U ne formule de nom ination est 
imprimée dans ce journal.  Adres­
sé au bureau de la Vigie avec le 
nom et l ’adresse du candida t en 
perspective, ce bulletin  vau t  1,000 
votes.

Que tous les candidats s’em­
p re ssa i t  d ’intéresser leurs amis 
au  concours.

Le moyen le plus facile et le 
plus expéditif pour les concur­
rents est de dem ander à leurs 
amis de payer d ’avance leur 
abonnement. L ’abonné ne paie 
pas un sou de plus pour cela 
et il évite l 'ennu i  des collections 
hebdomadaires e t mensuelles. De 
cette façon le candidat recueille 
des bulletins de vote dont chacun 
vau t  plusieurs votes d ’après la cé­
dille, et sera valable en tout temps 
du concours.

Toute personne, dame ou mon­
sieur, rés idant dans le territoire 
mentionné à la page 3 est eligible 
pour ce concours. Toute personne 
désirant voter au  présent concours 
peut le faire au moyen des bulle­
tins coupés dans le journal,ou par 
coupons spéciaux de vote, eu s’a­
bonnan t à la Vigie.

Les coupons obtenus pour l ’a ­
bonnem ent à la  Vigie sont bons 
aussi longtemps q u ’on le désire 
pour voter ju sq u ’à la fin du con­
cours, mais les coupons pris dans 
le journa l ne sont valables que 
pour un temps déterminé à partir  
de la publication ; ils ne valent 
plus rien après la date qui y est 
imprimée.

Voici pour les dames e t mes­
sieurs de Québec et du district 
une excellente occasion de gagner 
des prix  de grande valeur sans se 
donner beaucoup do peine.

A V I S  A U X  P S E U D O N Y M E S

P riè re  à ceux qui nous adres­
sent des communications signées 
de noms de plume de bien vouloir 
y a jou ter leur s ignatu re  a u th en ­
tique. Autrement, c ’est le panier,  
vous savez.
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LA BOURSE

HAIM 'ÛHÏ lie la M ontreal Stock tix- 
çhnnge, fourni p a r ' N euville Helleau t

courtiers, 93. rue Ht-Vierrc.

Février, 8. 1910

M -itorlaux à vendre. — E nviron 
5,000 blocs c ro u r , en terre  cuite, pre­
m ière qualité, (hollow  tile bricks), 8 pou­
ces x 1-’ x 12, em ployas dans la construc­
tion pour mura e t planchera A l’épreuve 
■lu feu. A vis mix constructeurs. Aussi 
environ  200 pieds de  pierre île taille, gra­
n it e t calcaire, lionnes conditions. S’a­
dresser A ce bureau.( V e s t e s  d e  e ’ a i ’s e s - v i i d i )

Glncidre. — U ne grande arm oire A 
glace, m arque Iceland, 10 pouces de la r­
geur, h au teu r 52 pouces, presque neuve. 
A vendre pour les deux-tiers de lu valeur. 
S 'adresser A ce bureau.

V endeurs A cheteurs

C anadian Pacific B y .. 
M inneapolis A St. Paul

Il I t . . .  . . . .  . . . . . ,  
M ontreal S treet B y / . .
T oronto S treet By."-----
Twin C itv B. T. C oy .. .  
D etroit U nited Bail —  
Toledo Bail ways &

Light. C o y . .........
New Quebec ttv , com.. 
New Quebec By, Bonds
San Paulo Bail. C o-----
Richelieu A On ario

Nav. C oy.................
M ontreal L. II. A

Pow er C oy..............
Dom. Iron  & Steel Co > ,

com m on ................
Dom. Iron  & Steel Coy, 

P re f . . . . . . . . . . . . . .
Dom. C oal Cov, comm 
Nova Scotia Steel A

Coal C oy .................
M ackay C om panies___
Mavkav Comp. P ref___
Lake of T he W oods Coy 
D ominion T extile  Coy. 
Can. Con. R ubber,coin.
Crown B eserve.............
Penm an Lid. common.

ON DEM AN DE
A acheter ou A louer un safe de seconde 
main A l ’épreuve du  feu, de dim ension 
in térieure  20 x 30. S ’adresser A Al. C. G. 
Bollit, agen t d ’im m eubles, 151 rue St- 
Jean . Phone 281).

Position  (Icmitmléo.— l.’ne jeune 
fille connaissant les deux langues, le cla- 
v igraphe e t la sténographi désirerait ne 
placer dans un bureau. Adresse A.B.C. 
la Vigie.

P erdu .—Un loquet de m ontre en or. 
gravé in itiales If. B, M. Une récom­
pense sera donnée celui qui le re tour­
nera à

CHS D. R 0L L 1T , Ollice.

On d em an d e.— A acheter une terre  
D onner dim ension et tous détails sur bâ­
tim ents, ea , in strum en ts oratoires, voi­
tures, anim aux, ruisseaux, terre  il bois, 
étendue, sorte  de bois, arbres fruitiers 
sorte et quan tité , d istance de la ville, des 
chars e t de l'église. R ésultats approx i­
m atifs de la. d ern ière  récolte. V otre plus 
bas prix  e t conditions.

JA M E S FA RM ING TON , 
B ureau de Poste, St-Roch

McDonald Lvspéranc) & Co., agents 

de change, Bâtisse de la Banque 
d'Hochelaga, nous fournissent le 
rapport suivant :

M ontréal, S Février 1910

Insistez pour avoir les Bière et Porter des Brasseries Indépendantes. De cette manière, 
votre argent restera en ville.

Celte brasserie est construite, équipée et administrée, d’après les méthodes les plus haute­
ment recommandées par la science moderne.

Les matières premières employées sont ce qu’il y a de mieux en Houblon de Bohème et 
en  Malt canadien. .

Rien de supérieur à cette Bière et Porter comme force, pureté et finessse de saveur.
Chaque fois que vous avez une commande â donner, n’oubliez pas la marque de cette 

Brasserie Indépendante. Il y va de votre intérêt personnel à plus d’un point de vue.

A fumer et à c h i a uer
H aut

(Ventes de la journée) q u e b b e c  r a i l w a y  l i g h t  *
P O W E R  CO.

Haratre Automne e t  Hiver 1909*1910
i.e et après LUNDI le 20 SEPTEM ­

BRE 1909 les trains circuleront comme 
suit :

Entre Québec et les Chutes Mont­
morency.

LA SEM AINE
Départ de Québec pour les Chutes 

Montmorency toutes les heures de 6.00 
a.m. à 12.00 (m idi), toutes les 50 mi­
nutes de 1.00 p.m. à 7 p.m., toutes les 
heures de 8.00 p.m. A 11.00 p.m., et 
trains additionnels à 5.30, 6.30, 7.30,
9.33 a.m. et 6.15 p.m.

D épart des Chutes Montmorency pour 
Québec, toutes les heures de 6.30 a.m 
à 12.50 p.m ., toutes les 30 minutes de
1.30 p.m. à 7.30 p.m., toutes les heure.- 
de 8.30 p.m. à 11.30 p.m et trains addi 
tionnels à 6.00 6.11, 6.41, 7.00. 8.13. 
10 09 a.m. et 12.09 p.m.

LE DIMANCHE
D épart de Québec pour les Chutes 

Montmorency à 7.00, 7.45, 10.00 a.m. et 
toutes les 50 minutes de 1.00 p.m. à 7.00 
p.m. et toutes les heures de 8.00 p.m. 
à 11.00 p.m.

Départ des Chutes Montmorency pour 
Québec. 6.41, 11.11. 11.41 a.m ., 12 41 
p.m., toutes les 30 minutes de 1.30 p.m 
à 7.30 p.m.. tout-s les heures de 8.50 
p.m., à 11.50 p.m ., et train  additionnel 
à 10,09 p.m.
Entre Québec et S te -A nne  de Beaupré

LA SEM AINE
Départ de Québec pour Ste-Anne de 

Beaupré, à 7.30 , 9.30 a.m ., 1.45, 4.15, 
5.15 et 6.15 p.m

Départ de Ste-Anne de Beaupré pour 
Québec, à 5.50, 6.00, 7.50, 9.50, 11.30. 
a.m. et 4.15 p.m.

D épart de Québec pour Ste-Anne de 
Beaupré, à 7.00. 7.45, 10.00 a.m ., 1.45,
2.15, 6.15, et 10.45 p.m.

Départ de Ste-Anne de Beaupré pour 
Québec, 6.00, 10.30, 11.03 a.m ., 12.00 
(m idi), 4.15, 5.00 et 9.30 p.m.

LE DIMANCHE 
Entre Québec, Beaupré e t  St-Joachlm

LA SEM AINE
Départ de Québec pour St-Joachim,

9.30 a.m. 1.45 et 5.15.
Départ de St-Joachim pour Québec A

7.15, 11.15 a.m. et 4.00 p.m.
LE DIMANCHE

Départ de Québec pour Beaupré à 7.00 
a.m. et 1.45 p.m.

Départ de Québec pour St-Joachim, 
1.45 p.m.

Départ de Beaupré pour Québec, 10.50 
a.m. et 4.03 p.m.

Départ de St-Joachim pour Québec à 
4 00 p.m.

AVIS.—Un char électrique fait con­
nection à la Jonction de M astai avec 
tous les trains, pour les passagers qui 
se rendent au Sanatorium  M astai, Asile, 
etc.

L'a-censeur à Montmorency circule 
les jours de semaine de 6.30 a.m. à 11.30 
p.m. Le dimanche de 1.30 p.m. à 11.30 
p.m.

Four toutes autres informations, 
s'adresser au Surin tendant .
A. E V E R E L L , G. E . A. CARR, 

Surintendant G érant général

I I O U A I R l î  D U

t  7.00 A. M . excepté d im an ch e .— 
A rrive à S t- lly ac in th e  à  11.35 a. m.

“  M o n tréa l................... 1.10 a. ni.
“  S herbrooke................11.32 a. ni.
“ P o r tla n d ...................  6.30 p. ni

1 12.30 P . M. Tous les jou rs :— 
A rrive à M on tréa l  7.00 p. ni.

“  S herbrooke............... 4.0.5 p. ni.
“  Boston   0.25 a. ni.
“ N ew -Y ork................  7.30 a. ni.

C om m unications d irectes à M ontréal 
avec le tra in  rap ide  pour tous les endro its 
au sud e t à l’ouest.

0 .4 0  P. M. T o u s le s  jo u r s ,  e x c e p té  le 
DIM ANCHE.

P our P o rtland  e t les points de  la Xou- 
vel 1 e-A11 gl et e r rc , a rrivan t à P o rtland  à
7.30 a. m. et Boston 10.15 a. n i.
SERVICES DES TRAINS PO U R  DEVIS 

t  7.00 A. M. * 12.30 P. M. t  0.40 P. M.
* Tous les jours, t  Tous les jours, e x ­

cepté les dim anches.
TRA V ERSE DE Q U EB EC , 

t  0.30a. m. ,, * 12.00, m idi., t  G.00 p. m. 
t  Tous les jours, excep té  le d im anche.
* Tous les jours.
Pour tau x  e t au tres renseignem ents 

s’adresser à Geo. II. S to tt. C. P. Ce T. A. 
coin des rues du Fort et S te-A nne. vis-à- 
vis du C hâteau Frontenac. Phone. 507. 
Aussi 18, rue Dalhousie. P hone  73, et 
349, rue S t- l’aul. Phone 1-165.

BOUCHER D E LARD 
ET DE BŒ UF

5.30 a. m.—Dimanche excepté. E x­
press pour Portneuf, Trois-Ri­
vières, Em branchem ent des P i­
les, Bcrthier, Terrebonne, M ont­
réal, St-Eustavhe, St-Lin, 8 te 
A gathe, Nominingue et les s ta ­
tions intermédiaires.
Voitures de 1ère e t de 2ème. 

0.00 a. m.—Dimanche seulement. 
Local pour Loretta, Pont-Rouge, 
Portneuf, Batiscan, Trois Riviè­
res et les stations intermédiaires. 
Voitures de 1ère et de 2ènie.

1.30 p. m.—Tous les jours. T rain r a ­
pide pour Portneuf, Batiscan, 
Trois-Rivières, Chutes Shawini- 
gan, Yamachiclie, Louisevillo, 
B erthier, Montréal, St-.Iviôme, 
Boston, W orcester, La Nouvelle 
Angleterre, A lbany, New- York, 
O ttaw a, Toronto, Buffalo, D é­
tro it, Chicago, Sault Ste Marie, 
S t-Pnul, Minneapolis, D uluth, 
W innipeg, Vancouver et les cô­
tes du Pacifique.
Voilures de 1ère et de 2ème 
et Wagon-salon.

•1.55.—Dimanche excepté. Local pour 
Lorette, Pont Rouge, Portneuf, 
Batiscan, Trois-Rivières et les 
stat ions interm édiaires.
V oitures do 1ère e t de 2vme.

11.30 p. m.—Tous les jours. Express 
de nuit pour Trois Rivières, 
M ontréal, Boston, W orcester, 
Portland, La Nouvelle A ngleter­
re. Albany, New-York, O ttaw a, 
Toronto, Buffalo, D etroit, Chica- 
go.
Voitures de 1ère e t de 2èmo et 
Wagons-lits.

S’adresser à 50 rue St-Jean, an­
gle de la (ôte du Palais, 46, rue D al­
housie, au Châlcau-lTontenue ou à 
la gare du Palais.

JU LES HONE, J r .,  
Agence générale de Chemins de

Fer et Paquebots.

I.ard frais et salé.
Bœuf frais et salé, 

lam  hou. Saucisson, Graisse,
Beurre, Œufs, 

Viande* hachées, etc.

Asked B:d

T H E A T R E

C A N A D I E N
Rue de  l a  C o u ro n n e  e t  F le u r i e

T K L K L M I O N E

S e m a i n e  dit  G F é v r i e r

24 FEVRIER  
Mlle GEORGETTE COMETTANT

V I O I - O X  I S T E - s O I - I S ' I ’H

(E lè v e Uv M. Lefort, professeur
au  Const1 vatoire de  Paris)

a w e  le concours de

.1 /. P au l n U F A V L T
T K N O H

e t de p lusieurs virtuoses Québécois.
Billets dès m ain ten an t en v e n te a u  

contrôle de i’A uditorium  de  9 h. il 5 h. 
ut à l'O lym pia  de 7 à 10.

par JU L IE N  DAOUST,

RAO UL CO LLET et

A R T H U R  TREM BLA Y

Tous les soirs 10-15-2û-35c 

titillées, manli, jeudi, samedi 
10-15-25c

Bas F eripe tu re

Joseph  T urco tte , Oscar Del isle
M.I\ I..L.B. L.L.n.

Turcotte & Deîisle
AVOCATS 

E difice de l a  B anque N ationale
284, rue Saint-Joseph , Q U E B E C

Bureau du jo u r e t du soir.
Téléphone 2311

LO T S A BATIR
 — HT —--

A  M AISONS A V E N D R E
R é sid en c e  : 6 C olline

NOTAIRE

Bloc Banque d.' Ilochelaga  

1 3 0 , rue S t.P ierre , -  Q U EBEC

C o u r t ie r  d 'Im m e u b lee  
E difice  B an q u e  I lo c h e la g a , - QUEBEC. 

PH O N E 9 34 .

Nouvelles maritimes
Fondée en 1876 Téléphone 222Halifax

Partis pour H alifax : Aime:la- 
na,1 L ivérp'ol, janv. 23.

Corinthian, Londres, H  .vre, 
jan.v. 18.

Empress of Britain. Grampian, 
Liverpool, féw  10.

Entrepreneur
Electricien, Plom bier, Ferblantier, Gamier et Couvreur

Poeage d’appareils de chauffage à air chaude, à la vapeur et à l’eau 
chaude, appareils de plomberie le» plus modernes et hygiéniques. Four­
niture et installation d’éclairage électrique et au gaz. Assortiment com­
plet d’appareils de plomberie et fixtures électriques, poêles de cuisine in  
pips améliorés.

PRIX TRES MODERES 

117-119 DU PONT, QUEBEC, ATELIKB, 124  DU B O llumer et clii<i*ier



EN P R IX  DE G RA N D E "VALEUR S eron t
ABSOLUMENT GRATIS

Aux DAMES et MESSIEURS les plus populaires de l’E st Canadien

au  m oyen d’un GRAND CONCOURS^ DE POPULARITÉ, incontestablem ent le plus 
important qui ait jam ais eu l ieu  en a u c u n e  p a r t i e  d u  C a n a d a ,  dépassant de beaucoup 
toute autre entreprise de ce genre tant par le nombre que par la valeur des prix.

 2 0  P R IX  EN TOUT —
I Grand Prix Général.  #4- 19 Prix Locaux.

Tous dignes des plus grands efforts. Tous valant la peine d ’être gagnés. Ces 20 Prix seront adjugés en la manière suivante :

LE GRAND PRIX LE GRAND PRIX
Est un grand AUTOCAR-TOURISTE, 32 CHE­

V A U X  ; M cL aughlin-B uIck , modèle -1910, valeur régulière,
s i , 5 0 0 .

D E S C R I P T I O N  : C hâssis en acier pressé— 32 I L P. Courant 
fourni par la M agn eto  Rcm y, à piles sèches. Contrôle du 
moteur au volant. Transm ission  planétaire sans bruit. D eux  
vitesses avant, une vitesse arrière, com m andem ent direct sur 
essieu. C apitonnage de 1ère classe, cuir clnimoisé à la main, 
rembourrage crin, dossiers et coussins à  ressorts moelleux, garni­
ture com plète de vrai mohair, paravent en verre Lakeside (adap­
tation spéciale) L am pes à l'huile, arrière et côtés, projecteurs 
à g a z . — Générateur, corne, pompe, levier et service complet de 
réparation.— C ouleur de la voiture : beau vert Napier uniforme.

L E S  P R I X  L O C A U X
(PAR DISTRICT)—19 EN TOUT:

4 PIANOS.
4 AMEUBLEMENTS.

4  D I A M A N T S .  
4  P O E L E S  DE C U I S I N E  EN ACIER

f  2 V O ITUR ETTES,  DIX CHEVAUX VAPEUR 
LOT A BATIR D A N S  LA CITE DE QUEBEC

E nfin  q u a t r e  F o u rn e a u x  de c u i ­
s ine en ac ie r—m a r q u e  M a je s t ic ,—  
avec g la r e  de fond , tu i le s  e n ta i l ­
lées e t  th e rm o m è tre ,  v a le u r  r é g u ­
lière de $75 chacu n .

Ces poêles son t  les m e il leu rs  su r  
Ici m a rc h é ,  e t son t  couverts  de la 
g a r a n t i e  d e  la  m aison  P. T . Le- 
g aré ,  où ils so n t  v is ib les  a u  pu -

Les pianos ont été achetés  de ta 
maison P. T. Légaré. I l s  consis­

tent en un  g ra n d  Piano Autom a­
tique Wil l iams de $750 e t  de trois 
) fia nos d ro its  de salon fal riqtte 
W il l iam s  de $-100 ch acu n .  Tous 
ces in s tru m en ts  son t  en  exposi­

tion dans les vastes m ag as in s  P .T .  
1.égaré , rue  S t - l ’au l.

Les Diamants o n t  été achetés  de 
M. D a n ie l  P ie l ié ,  ru e  St-.Tosepli. 

11 y  en a qua  t i e  et ils son t  év a ­
lués à $75 la pièce.

M . P ic h é  a t'ait du  zèle p o u r  
nous p ro cu re r  les p lu s  belles p ie r ­
res du  m arché  à ce p r ix - là .  Nos 
d ia m a n ts  son t  en exposit ion  a u x  
m a g a s in s  de M. P ic h é .

Les 4 ameublements sont auLes deux Voiturettes dix Che­
vaux sont des a u to m o b ile s  de va­
leur. dont le p r ix  au  d é ta i l  est de  

ch acu n e  cl so n t  g a ra n t i s  
pour service a c t i f  en p ay s  p la t  ou 
accidenté.

Ces voitures  ont é té  ache tées  de 
M. A. Gagnon,  e t  son t  en exposi­
tion à son m a g a s in ,  Nu 284-0 rue 
St-loM-ph. E l le s  sont p le in em en t  
garanties p a r  M. G a g n o n  com m e 
par les fab r ican ts .

Le lot à bâtir est éva lué  à $001) 

et a été ache té  de ht Compagnie 

d'Orsainvillc,  prop r ié ta ire  de te r ­

ra in s  dans  le p lus  ch a rm a n t  en ­

d ro it  des bords  de la r iv iè re  St- 

Charles. L a  car te  du dom aine  in 

d iq u an t  le lo t  en question  sera p u ­

bliée u l té r ie u re m en t .

cher, il une va leu r  régu liè re  de 
$o() chacun . Ces am eu b lem en ts  

ont été achetés  de la Crown F u r ­

n i tu re  C om pany  ru e  de la Cou­
ronne. ntt ils sont a c tu e l lem en t  
visibles.

nu d e u x  p lu s  h a u t s  c o n c u r r e n ts  d u  sexe  m a s c u l in

Les a u t r e s  p r ix  son t o u v e r ts  à c o m p é t i t io n  p o u r  D A M E S  e t j  M E S S I E U R S  in d i f fé re m m e n t .  I l  y  en  a 
D O U Z E . T ro is  p o u r . c h a q u e  D istr ic t ,  Les tro is  p lus  h a u t s  c a n d id a t s  d a n s  c h a q u e  d i s t r ic t ,— a p rè s  l ’a d ju d ic a t io n  
des p rix  p lus  h a u t  m e n t io n n é s ,— a u r o n t  le c h o ix  su r  ces tro is  p r ix .  N U L  D E S  C O N C U R R E N T S ,  D A M E S  OU 
M E S S IE U R S ,  N E  P E U T  G A G N E R  D E U X  D E S  P R I X  R E G U L I E R S .

en n o m in a t io n .  C ep en d an t ,  l e u r  so l l ic i ta t io n  n 'e s t  pas  l im i té e  à le u r  
d is tr ic t  : ils p e u v e n t  r e c u e i l l i r  des votes p a r to u t  où il le u r  p la i r a .

R E G L E  A B S O L V E . —  En accep tan t  la n o m in a t io n ,  c h a c u n  les 
c o n c u r re n ts  s ’e n g a g e  à se c o n fo rm e r  à to u te s  les co rn . . . .eu s  c i-dessus, 
a ins i  q u ’à la décis ion  f inale  de la Vigie d a n s  tous les cas de co n tes ­
ta t ion .

Les districts du présent concours sont divisés
comme suit :

RÈGLEMENTS DU PRÉSENT CONCOURS

^ ( E c r i v e z  l is ib le m e n t .  I l  se ra  p ré fé rab le  
d ’e m p lo y e r  ce tte  fo rm u le  im p r im é e ,  m ais  
les n o m in a t io n s  p e u v e n t  ê tre  écr i tes  su r  
to u te  a u t re  p a p ie r ) .

A b o n n em en t  
mois $1 .50  d o n n e  d ro i t  à

" mois $ 3 .OU d o n n e  d r o i t  à

2 ans $G.OO d o n n e  d ro i t  à .

3 ans $0.00 d o n n e  d ro it  à .  . 

0 ans $15.00 d o n n e  d r o i t  à 

I* ans $30.00 d o n n e  d r o i t  à

J e  soussigné, n o m m e  M
D I S T R I C T  NO 1.— Cité  (le Q uébec ( G r e a t e r  Q u e b e c ) ,  d ’ap rès  

scs lim ites  ac tue lles .
D I S T R I C T  NO 2 .— (Q uebec  C en tra l  e t  I n te r c o lo n ia l )  com tés 

de D orches te r ,  B eauee , M é g a n t ic ,  S herb ro o k e ,  R ic h m o n d ,  W o lfe ,  
Bel 1er liasse, M o n tm a g n y ,  L ’.Lslet, K a m o u ra sk a ,  T ém iscoua 'tn ,  E i -  
mouski, M a ta n e ,  Demi v e n tu re ,  G aspé.

D I S T R I C T  NO 3 .— Com tés de  Q uébec , M o n tm o re n c y ,  C h a r le ­
voix . Lac S t - J e a n ,  'C h ic o u t im i ,  S a g u e n a u y ,  l ’o r tu e u f ,  C h a m p la in ,  
S l-M aurice  et T ro is -R iv iè res .

D I S T R I C T  NO 4 — V il le 'e t  com té  de L é v is ,  L o tb in iè re , -N ic o le t ,  
D ru m m o n d ,  A r th a b a s k a  e t" tous  a u t r e s  com tés  non m e n t io n n  " i lanq  
les trois a u t re s  d is tr ic ts .

Adresse

D is t i ic t  .............  . I . . # .

c o m m e  le c a n d id a t  le p lu s  p o p u la ire  au 
concours  de L A  V I G I E .

T o u t  c a n d id a t  n o m m é  rég u l iè rem en t  
recevra  1 ,000  votes.

t elle Cédulc  re s te ra  i n v a r ia b le  d u r a n t  tou t  
a concours.

Pour informations au sujet du Concours, Téléphonez ou écrivez à

LA VIGIE, S Rue Collins, Québec.
Le Concours commence le 3 FÉVRIER 1910 et finira le 2 AVRIL 19i0 

G. FIXOTT, Directeur du Concours, à  S  ^

-



L A  V I G I E Mercredi, 9 février 1910.

Notre concours
Tableau des concurrents

i

D IS T R IC T  No. 1.— Cité de Québec (G rea te r  Quebec), d ’après 

ses limites actuelles.

Dames

Mlle Yvonne M ercier. . . . 
M lle  Cornélie Dostaler. . .
Mme T ru d e l ............................
Mlle A m y o t.............................
Mlle B cru b é .............................

Mlle Marie Rose Bourgeois 
M lle Alice G ingras . . . .  
M me Bella Ouellet-D aoust.
Mlle Alicc 'Bilm lcnu..............
Mlle Cécile .Toncas................
Mlle Alice M erc ie r ................
Mme Pli. D essa in t...............
Mme Joseph Morisgette. . . 
M me L. J .  B. B eaulieu . . . 
Mme J . A. t a n t i n . .  . .  . .  .
Mme Jos. M erc ie r .................
Mme Valmore D io n ..................
Mme Naz. T u rc o tte ...............
Mlle Germ aine L a tu l ip p e .  .

. 50 Sous le F o r t ........................1025

.1(1, D ’Aiguillon ................... 5025
..•10 1-2. Sauvageon ............ 1000

. 102. S t - O l i v i e r .......................1000
. .  3ème rue list, 55-57, Linmi-

1 ou . . . . .  . . .  . . .  . . .  . .  1000
. . 12, rue tlu P o n t ..................  1-100

. 10:1, rue D e s fo ssé s ................1000
. 125, D o r c h e s t e r ................  . 1375
. 125, R i c h e l i e u .........................1000
. 1.S4, tlu R o i .......................  1225
. 50, Sous le F o r t ..................... 1000
. 200, R i c h e l i e u ........................1000
.42. Ara g o ................................  1075
.305. S t - J o s e p h ......................... 1000
.407, S t - J e a u .............................1000
. 1:) 1-2 Avenue des E rab les .  1000
.1, 1ère avenue, L imoilou . .  1000
. 120, de la R e i n e ....................1000
. 10 rue  L év is .............................. 1000

D IS T R IC T  No. 3.— Comtés 

voix, Lac St-Jonn, Chicoutimi, 

S t-M aurice et Trois-Rivières.

Dames

de Québec, Montmorency, Charle- 

Sagueuay , Port neuf, Champlain,

Mme Alb. R o ch e lle ................... . . Jeu n e  L o r e f l e ............. . . .  1150
-M nie F is  B e r t r a n d ................... . . J e u n e  L o r o t t e .............. . . . .  1000
Mme Antoine B asticn . . . . . . J e u n e  L o r c t t e .............. . . . .  10:10
Mme J .  B. C arbonncau . . . . R o b e iw a l ...................... . . .  1125
Mme A rth u r  D uT rem blay .  . . . R o b e r v a l ...................... . . . .  1000
Mine J .  E .  G odbout............... . .C h i c o u t i m i .................... . . .  .1000
Mme Dr .Savant......................... . . C h i c o u t i m i .................... . . .  10-10
Mme E. l ’a g é ........................... . . S t - R a y i n o u d .................. . . .  100!)
Mme M ath ias  P a r e n t ............... . . B e a u p o r t ....................... . . .  1075
Mme A. H .  F a la rd v a u ............ . .  S t e - F o v ........................... . . .  .1000
Mlle Alice M orency ................. . . M o n tm o re n c y ................ . .  . .  1000
Mme J .  S io u i ............................. . . S te-Anne de Beaupré . . . .  1000
Mme Louis Fort i n .................... . . B e a u p o r t ....................... . . . .  101)0
Mlle P a r e n t ................................. . . S te-Anne de Beaupré . . . 1300

Les futurs bateaux 
de la Traverse

Hélices vs Unies

Exposé très clair de la questior

Messieurs

Messieurs

Leopold C nuchon................
,T. A.  I ai :i d i s . . . .  . .  ». ••
E douard  H u n t ........................
A lf .  G u a y ...............................
G. D u ssau l t ..............................
L. Alf. G a u ch e r .....................
L. E. T re m b la y .....................
E rnest X o l in ............................
F ranço is  M arco u x .............. ...
J .  h .  M atte .  . . . . . . .
George D u m o n tie r ...............
E douard  T u rg e o n .................
Charles S im a rd ......................
H . J .  G re n ie r ...........................
l toméo D epeyre ......................
Cap. George B e l le au . . . .
A. J .  D é g u i s é ......................
A dolphe J  ob in ........................
P h iléas  L a r u e ............................
Joseph P o i r i e r ........................
E rnes t  R o b i ta i l le .....................
J .  A. T ré p a n ie r .....................
Cyprien R o b i ta i l le ................
Joseph T h é r ic n ......................
A lfred  B o u c h a rd ....................
A r th u r  B o u ch er .....................
L. P. F e r l a n d .........................
R. M cL eod ..................................
F idè le  B lo u in .........................
A d ju to r  B lo u in ...................... ...
Nap. T ess ie r ............................
Is idore  L ab recq u e ....................
A r th u r  F o r t i n .........................
Cap. E m ile  T ru d e l ...................
Joseph L a m o n ta g n e .................
E u g èn e  L ac h an ce .....................
D r  A vila  W a t te r s .....................
A lfred  A u g e r .............................
Jam es  G osselin ..........................
Oscar M o r in ................................
J e a n  G osselin ..........................
Joseph G odbout.........................
Albert T h iliea ttdeau . . . .
E . L ’H eureux , T h éâ t ie  O lvm pia , 229 S t - J e a n . 
J .  F . G o s s e l i n ...................................  875 Sous le F

.209. Ara g o ...........................
. .4 5 ,  S t - I g n a c e ......................

.77, D o rc h e s te r ....................

.283, S t - J o s e p h ...................

. 48. S t - J o s e p h ......................
. .1 3 5 .  D e s p r a i r i e s ..............

.18, S t - N ie o î a s .....................

.354. S t - F r a n ç o i s ..............

. 15 R a m s a y ..............................

.34. S t e - F a m i l l e ..................
. .1 8 3 ,  M o n t c a l m ....................

.82. La t o u r e l l e ......................
. .1 0 ,  C o l l i n s .............................

,8 ,  C ollins . . .  . . .  . . .  . . .  i 
, .308 . P rince  Edouard . . .  .
.331, S ’- Y a l l i e r .....................
.200. D ’A i g u i l l o n .............
.19  1-4. des Stigm ates . .
. 25, îles S t i g m a t e s .................
.348, R i c h e l i e u ......................
.342, A r a g o .............................
• 85. D e sfo ssé s ..........................
.57. St-A n sel me
. 5ème Ave N o 11. Limoilou
.45. S t - J o a c h i m ......................
•43. S t - J o s e p h ......................
• 7- S - E u s t a c h e ......................
•Cl, S t - P i e r i e ..........................
• 290, du R o i ............................
• 10, S r -M ic l ie l .........................
• 595, S t - J e a n ..........................
•24. S r - P i e r r e ..........................
• G2, Y i c t o î i a ...........................

• 153 Est L i m o i l o u ..............
• 2. des Z o u a v e s ......................
• 403, S t - J e a n ..........................
• 107- S t - J e a n ......................
• 42, de la M o n t a g n e ...........
• 10. D ’A r t i g n y ......................
•816, S t - Y a l l i e r .....................
• 03. S t - J o t c h i m ...................
-31. Sous le F o i t ..................

L. B e r t r a n d .
F o r t . 

211 L a to u re l ie .  .

. 1000 
5000 

11000 
. 1000 

1125 
. 1000 
. 1000 
. 1000 
. 1000 
. 1000 
. 1000 

1300 
1275 

. 1000 
. 1000 
. 1000 

1025 
. 1000 
. 1000 
. 101)11 
. 1000 
. 1000 

1515 
. 100)
. 1000 
, 1000 
■ 1000 

1275 
, 1000 
, 1000 

10)0 
1001)  

100!)

1125
1000
1000
1050
10'0
1000
1000
100(1
1000
1000
1000
1000

Thomas P a re n t .  
J .  Y ’. S t-P ie rre .  
George L égaré .  . 
P ie rre  Savant . . 
Ph. Pe lle tie r .  . . 
Notaire Savant . 
L. J .  B e r t r a n d . .  
Ls. G iroux . . . 
Al p. G ren ie r  . . 
l i t .  T r e m b la y . . 
M. P  lourde. . . 
G. A. Del i I le . . . 
L. J .  G au th ie r .  
G. Cant i n . . . . 
F .  L eb lanc .  . . 
A r th u r  G e rv a is . . 
J .  A. L aso n d e . . . 
Alb. D ro le t . . . , 
J .  I I .  T e s s ie r . . . .  
F .  T h ib au d eau .  . 
A. E. G ovette. . .

. Boulevard Sf-Louis, T.-Riv. .1000
. .  .Montmorency ......................  137ô

. S t - E o y ........................................... 1000

. Je u n e  L o r e t t a ...................... 1200

. S t - R a y n u m d .............................1000

. C l i i c o u l im i ................................1000
. .B a i e  S t-P au l  ..............................1000
. Beauport E s t .......................  1000
. Beauport E s t ................................1000
. B eaupré, M o n tm o ren cy . . . 1000 

, .  B eaupré, M ontm orency. . . 1000
. Neuville, Voit n e u f ....................1000
. Les Ecureu ils ,  V o rtneu f . . 1000 
. S t-A ugustin ,  Port neuf. . . 1000 
. Ste-Gcneviève, C ham pla in .  1000 
. Stv-Geneviève, C h a m p la in . tuOO
. T ro is-R iv iè res ..............................1000
. T ro is-R iv ières .......................... - w d
. T ro is-R iv ières ..............................îuvd
. S t-M aurice , Cham plain  . . 1000 
. G ra n d 'M è re .................................. 1000

D IS T R IC T  No. 4 .— Ville et 
let. D rum m ond , A rthabaska  et 
nés dans  les trois au tres  districts.

comté de  Lévis, Lotbinicre ,  Ni co­
tons au tres  comtés non mention*

Dames

Mme Léo A la in ................................. S t-Rom uald  .
.unie P ie rre  C a n t iu ........................... S t-Rom uald  .
Mme Al p. H u a r d .............................. S t-Rom uald  .
Mme Alf. S t-H i l a i r e .........................S t-Rom uald  .
M me J os. R o b i ta i l le .........................L é v i s ...............
Mlle B lanche H a m e l in .................... L é v i s ...............
Mlle Joséph ine  T hom pson. . . . L é v i s ..............

il le M arie  L . G a g n é ...................... L é v i s ...............
Mme Louis B o u rg e t ..........................B ienville  .
Mlle M abel D u b é ............................... L é v i s ...............
Mme A r th u r  A lain , m a rc h a n d . . l lad low  Cuve

D IS T R IC T  No. 2 .— ( Quellec Central et In terco lon ia l)  comtés 

de  Dorchester, Beauce, M égau tic ,  Sherbrooke, R ichm ond, Wolfe, 

Bellechasse, M on tm agny , L 'I s lc t ,  K am ouraska ,  Témiscouata, Ri- 

mouski, M atane, Bonaventure , Gaspé.

Dames

Mme D r C lo u tie r ..................................Cup S t-Ignace
Mme Geo. S t-P ie r re ...............
Mme E m ile  G agnon . . . .
Mme L. I I .  Levasseur. .

Mlle Gabriel le E ra se r .  . .

Fraserville  
. Riviez e du Loup 

. . Rivière lu Loup 
. F ra s e rv i l l e ............

Messieurs

Dr J .  0 .  S t-P ie rre .  . .
D r  F .  X. Bel l e a n .............
Cap. A lfred  M erc ie r . .
D r  G. P a r a d i s ....................
A.. 1 i o u . . . . . . . . .
M. A. A. A. P a ra d is ,  T.
II .  E .  L ip p e ......................
Aimé M. juvciienes. . .

C. R.

V. E .  P .  I l iu lo n .........................

E . M ichaud , H ôtel  V ictoria .

S. Pe l le t ie r ,  m a i r e ......................

Thom as H u d o n ..........................

• St-Gervuis, Bellechas:e . .  ■ 
. S t-R iphav l,  Bellechasse. . . 
. A rm agh, Bellechasse . .
. M ontm agny, (M ontmagny)
. M ontm agny, (M ontmagny)
. Rés 9 (D uguesc l in  M ontm y)
. L ’Islet ( L ’I s l e t ) ...............  *
■ Village des Aulnaies (L ’Ls-

. S te-Anne de la Pocalivre
( K a m o u r a s k a ) .....................

. S te-Anne de la Pocatière
( K a m o u r a s k a ) ....................

. S te-Anne de la Pocatière
( K a m o u r a s k a ) ......................

. S te-Anne de la Pocatière

1225 
1200 
1000 
1100 
1000

1030
1000
1100
1000
1000
1000

1325

1000

101,0

1400

1000

Mlle M ar ie  B lanchette ,
N a t io n a le .................

Mme Cîéophas B lo u in . . 
Mme Octave B r o c h u . . . . 
Mme Xap. E inond . . . .
Mme J .  B. B o u t in .............
Mme J .  A. R ob ita il le .  .
Mlle P. R o b i ta i l le .............

Ile J .  E .  Sam son. . . . 
Mlle B lanche  L e m ie u x . . 
Mlle J e n n ie  A tk in so n . . 
Mme Unésimo L évesque. . 
Mlle Dorema Lévesque. .
Mme V alère  R o y ..................
Mme E d o u ard  N o lin .  . .
Mme Cap. B ro c h u .............
Mme -1. A. T o u ssa in t . .
Mme A délard  G u a y ............
Mlle F lo re  A tk inson . . . 
Mme George W ells .  . . .
Mme F ra n k  A l fo rd .............
Mme W hitcfic ld  S h a n n o n . 
M me Louis  B oucher.  . . 
Mlle J .  B. M. B o iv in . . . 
Mme Cnlixte R oy . . . . 
Mme Jos. Robezge. . . . 
Mlle E m m a Demers. . . 
-vLineVve E m ile  B runei le. 
Mme A lbert  B o u c h a rd . .  . 
Mme G. A. Ma ro is . . . .

Banque 
. . . .  Lévis . . .  . 
. . . .  IjcX is . . .  .
 Bienville
. . . . St-Joseph il 
 St-Joseph <1
. . . • l . d  is . . .  .
 Lévis . . .  .
. . . .  Le\ is . . .  .

• » . . * Lei i s  . . .  . 

. . . . lladloxv . . .
..............H ad  low . . .
. . . .  1 ,évis . . .  . 
. . . • » Lex is . . .  . 
. . . .  Notre-Dame

 Notre-Dame
. . . . S t-Rom uald  
. . .  . . L ex l- . . .  . 
. . . . P o n t  
. . . .  Pon t
 Pont

. . Pont 
. . Pont

Lévis
Lévis

i!e
do

Cliarny 
Churnv

. Québec Sud 

. S t-R'iniuald 

. S t-Rom uald

. L é v i s ...........

. L é v i s ...........

. S t-Romuald 

. S t-Romuald

E t c h e i n i n ......................
E teheniin .S t-R om ua! 
E tehem  in, S t-Rom uald 
E t th em in ,S t-R o m u a ld  
Eteliem in, S t-Rom uald

Mme Jos .  F o u rn ie r ,  p h a rm a c ie n .S t-Rom uald
M m e A chille  P ic a r d .........................St-Rom uald
Mme Charles B a rc la y ......................Lévis . . .
Mlle C. D a r x e a a ................................ Lévis . . .
Mme J .  E rnes t  D é r y ...................... Lévis . . .
Mme Joseph  No)in, m arc h an d .  .S t-R om uald

Messieurs

11)00 
II100 
1000 

10 7 5  
1000 
1000 
1000 
1000 
1000 
10 HI 
10)0

7 0 )0  
1 1 0 0  
10: 0 
1000 
Ill'll)

1025 
1000 
10)0 
1000 
1000 
1250 
1000 
1000 
10 10 

1 175 
1000 
1000 
loi) I 
1225 
1000 
100(1 
1000 
1000 
100 I 
10 ' 10 

1275 
1 0 0 ) 

10  II) 
1000 
1.000 
1001 
1000 
10 '111 
1000 
10)0

Notre confrère anglais du m a­
t in  ayant,  dans un artic le  assez 
captieux, donné à croire que la 
nouxelle com pagnie ad jud ica ta ire  
de la traverse eut rc Quéliec et Lé 
vis violait sciemment le règle­
ment m unicipal passé à ce sujet, 
nous sommes allés aux renseigne­
ments. Son H o n n eu r le maire 
Dernier, qui a joué un si g rand  
rôle dans Porganisation du nou­
veau service, é ta i t  bien la per­
sonne qui pouvait nous fixer sur 
le point en question. U n représen­
tan t de la Vigie a eu hier avec lui 
une intéressante entrevue, et voici 
les explications très claires q u ’il 
nous a données :

En  réponse au reproche que 
fa it  à notre com pagnie la com pa­
gn ie  actuelle, d 'avo ir  des bateaux 

hélice au lieu de roues d ’aube ; 
tel que voulu par le règlement de 

cité de Québec, voici ce que j 'a i  
d i re :
Vous vous rappelez que quand 

la c ité  de Québec a dem andé des 
soumissions pour le contrat du 
priv ilège exclusif  de la traxersée, 
d u ran t  l ’autom ne de 1908, au cu ­
ne soumission n ’a été  faite p a r  la 
com pagnie actuelle.

Après la dernière session de la 
législature, et en vertu des pou­

voirs que lui avait conférés celle- 
le conseil de Québec, p a r  son 

maire , convoqua le comité con­
joint îles deux villes et invita la 
compagnie actuelle à assister aux  
délibérations.

La  compagnie actuelle fit alors 
des vronositions tellement absur-

la

Au lieu d ’avoir ces deux cages de 
chaque côté du bateau, nous a u ­
rons un pont libre e t  nous pour­
rons y  placer 8 voitures de plus. 
Le nombre de passagers égale­
ment sera plus considérable dans
l’espace qui leur sera réservé.

2. La traversée s ’e i ïedue ru  plus 
rnp iuem ent, dans un espace de 
trois minutes à peu près.

3. P a r  la manière don't sont 
construits  nos bateaux, et on peut 
le constater immédiatement en a l­
lan t  faire une visite aux chan­
tiers Davie, il y aura moins de 
roulis pour les nouveaux bateaux 
qu 'avec  les anciens.
•I. Q uant à l ’accostage,la question 
es une affaire d habitude pour les 
capitaines ; au bout d ’un mois, 
nos bateaux accosteront aussi bien 
quo les anciens.

Il y a d ’autres raisons techni­
ques que notre architecte naval, 
,\[. Angstrom , pourrait  nous don­
ner ; c ’est l ’un des hommes les 
plus expérim entés de toute l ’Amé­
rique du Nord. Il pourrait vous 
dire de plus q u 'a u jo u rd 'h u i  il n ’y 

plus île vaisseaux à roues, ni à 
Détroit ,  ni à New-York, alors 
q u ’au trefo is  il y en avait un 
g rand  nombre, e t q u ’on a rem pla­
ce ce vieux système par des ba­
teaux à hélices. Ces derniers sont 
au jo u rd ’hui les plus modernes, 
es plus utiles à la nav iga tion  en 

eau profonde et ceux qui répon­
dent le mieux aux exigences de 
trafic et des passagers. Ils gagnent 
en célérité, en espace, et ils vont 
mieux à la mer : je pourrais com­
parer les vieux bateaux aux vieil­
les berlines du tem ps passé qui 
ont fait place aux  élégantes et si 
confortables victorias.

J 'a jo u te  que nous demanderons 
la convocation du comité conjoint 
des deux villes, si la chose est né­
cessaire, après les élections m uni­
cipales de Québec, pour faire 
am ender le règlement : je  n ’ai nul 
doute, je  n 'a i  pas l’ombre d ’une 
hésitation à dire q u ’après les ex­
plications franches qui seront 
données, après que nous aurons 
dém ontré  surtout que nos vais­
seaux à hélices coûtent plus cher 
que vos vieux bateaux  à roues et

(K a m o u ra s k a ) ......................... 10(11)
E . Pow er, m a i r e .................................S t-Pacôm e (K am ouraska) . .  1000
Jos. B e a u l ie u ....................................... K am ouraska (K am ouraska) 1375
D r H . 0 .  L ac h a n c e ........................... St-Pascal (Kam ouraska) . . 1000
Ernest L a p o in te .................................. Rivière du L oup (Ternis-

coua t a ) .......................................1000
D r P .  P i c a r d ........................................Rivière du Loup  (Témis-

c o u a t a ) .......................................100)
Adolphe S tc in ...................................... Fraserv ille  (Témiscouata) . .1250
Louis F o r t i n .........................................E rase:ville (Témiscouata) . .  10.0
Octave L an  ri i l ......................................Fraserville. (Témiscouata) . .  100 )
L. A . L a m b e r t ....................................Beauccville, B eau ce ....................1000
G. F o r t ie r ,  N. P .................................Beauccville , B eau ce ....................1000
Dr. J .  11. D esrochers ........................S t-Gemges, B eau ce ..................J 000
Al]i. L a m b e r t ....................................... Ste-.Murie, B eau ce .......................1000
D r  G. A. C oderre ...............................Lac Megan t i c .................................1000
L  C. B é la n g e r .....................................Sherbrooke ...................................... 1000
B. A. D u g a l ........................................S herb rooke ......................................1000
Thom as L é g a r é ...................".. . .. T hetford  Mines, M égantic .  10u0
D r  G. E. M art ineau .  ... ... ... „ Grosse ls le ,  M o n tm agny . 1000

E douard  L a m b e r t .......................... .,S t - R o m u a l d ....................... . .  1 0 . 1 0

Roméo P ichet  t e ................................ . .  1 0 0 0

M aurice  Dion, p h arm ac ien .  . . • lit 1 1 S • •  s  I I I  • • •  l i t  1 • . .  1 0 0  1

Lnetare Roy, E. E . D ................. • lit \  1 S  • • •  a i t  • • • .  1 0 0 0

D r H e n ry  B e g in ............................... • I-t \ IS l i e  .  .  ■ i t t  » • . .  loti )
1 2 l  1 0

J il l .  D oiss ino t,m archand-ta illeur.S t-Joseph  de Lévis . . .  . .  1 0 0 0

E d g ar  L am ontagne ,  garde-chasse.Québec S u d .......................... 1 0 0 0

J .  A rt.  G agnon, m a rc h a n d . . . . S t - R o m u a l d ........................ .  1 0 0 )

Amédéc Dion, Kennebec H o te l . lit 11 ■'* i i i  • • •  . a i  • • •  • ■ • 1225
Anicet S t - L a u re n t ......................... t i l l  I S  i i i  . . .  i t t  • • •  •  • .  1 0 0 0

Alfred Y e r re a u l t ............................ l i t  1 1 S i i i  • • ■  t i i  • • • . 1000
J .  A r th u r  Carrier, r é g is t ra te u r . l i t .  t  ! . .  * •  •  i . e  e # # e e e .  1 0 0 0

Ailé lard Lai né, o rgan is te .  . . . l-i t 11*. e i e  e e e  # e e e i e  l i e . 1000
D r D. E .  B a r r a s ............................ l i t  1 1S l i e  e e e  e i e  e e e  e e e . 1000
A r th u r  Dorval, E. C ....................... l i t  M S  • • •  e # .  i . .  . . i  i # # 1 100
P h il ip p e  D o rv a l ................................. . 1000
Cyrille R o b i ta i l le ............................... lit I l s  . i #  i # #  i i i  i i i  i # . .  1 0 0 0

Rém i D é g in .......................................... B i e n v i l l e ................................. 1 0 0 . )

Raoul A u g e r ........................................ Lt 1 IS i # #  i # #  i # #  i » #  i # # .  1 0 0 1 )

Alphonse D e rn ie r ............................... fié v is .......................................... . 1000
E . D u ssa u l t .......................................... L év is .......................................... . 1000

.  1 0 0 0

M. L étourneau , fils ........................... Lei i .s  , . . i . i .  . . . i l 1000
Edm. B e r n a r d ..................................... SVe-Emélic, L o th in iè ro .  . . 1000
Lut ten L em a j  . . . .  . *. ,• Stcs-Linélie, L o th in iè ro . .  1 O 0 0

J .  E. P a r r o t ......................................... Sto-Emélie, L o th in iè ro .  . . 1000
D r La b e rg e .......................................... L o th in iè ro .............................. . .1000
Alb. L e m a y ........................................... L o th in iè ro .............................. 1 0 0 1 )

I .  A. fiai n e a u . -. -. te- L o th in iè ro .............................. 1000
T. B, f )uoI l e t . , ,  -, ■. -, A ri linlia.skit.............................. 1000
A r th u r  Del il l e ..................................... Yictoriavillc, A r th a b a s k a . . 1000
T. B. Quel l e t ........................ VietoriavilU-, A r th a h a s k a . . 1000
Alfred Del is le ...................................... Victoriavillp, A rth ab ask a . . 1000

•s pi opunit ions L ........... ......... i e , C(inst;r| ll(,nt nous n'avons
des qu a 1 u n an im ité  du comité |   i
conjoint elles fu ren t  rejetées.
A une séance subséquente, elle lit 
. au tres propositions qui avaient 

au moins le m érite  d ’être dise ut a- 
(liscutables. Ainsi, dons l ’espoii 

i d’obtenir le fu tu r  contra t,  et sa 
j  chan t que la légis la ture  avait per- 
| mis que ce contra t fût d 'une  du 

rée d ■ 15 ans au lieu de i) ans, elle 
dem anda au comité conjoint d ’u ­
tiliser ses bateaux actuels au lieu 
d 'en reconstruire de neufs im m é­
diatem ent. E lle proposa ainsi 
d ’u ti lise r  ses deux bateaux d ’été 
le North et le South, l ’un jus- 
q u ’‘en 1915 et l ’au tre  ju sq u ’en 
11)17 : après cette  époque, elle eut 
été dans l ’obligation de constru i­
re de nouveaux bateaux d ’été, 
mais elle se serait  encore servie 
des mêmes machines pour des 
vaisseaux à aubes. Le comité 
n ’eut pas d ’objection à accorder 
la chose au cas où ce fut la p ré ­
sente com pagnie qui achèterait le 
contra t.  Et c ’est la la raison pour 

i laquelle, dans la description des 
j  bateaux d 'é té ,le  règlement stipule 
j que ces bateaux seront à roues 
j d ’aube.

J ’affirme sans cra in te  que l ’in- 
i térêt seul de la compagnie ac- 
I  tuelle était  pris va considération, 
jet non pas l ’intérêt public lors- 
! que cette clause fu t  insérée.

M ain tenan t,  pourquoi avons- 
nous décidé que nos vaisseaux 
soient à hélice?  J e  vous en d on­
nerai les principales raisons en 
peu de mots.

1. La capacité de tonnage dans 
les bateaux à hélices est beaucoup

teaux  à roues ; en d 'au tres  te r­
mes, nous aurons plus de place 
pour le fret e t p our  les passagers.

agi que dans l ’intérêt public et 
non p our notre propre  intérêt : je 
n ’ai aucun  doute, dis-je, que le co­
mité n ’amende le règ lem ent.

Q uan t aux dimensions des ba­
naux, nous avons respecté le rè­
glement ; quant aux détails tech- 
îiques des machines, je puis vous 
lire ceci : nos m achines sont stt- 
)éricures, à tous points de vue, 
i ce qui a été prévu dans le règle- 
nent. Si j ’étais plus compétent en 
■ette m atière , je  pourra is  vous en 
lire long à ce sujet.

J e  n ’ai nul doute que le nou­
veau conseil de Québec ne soit 
animé p a r  1 "esprit publie le 
plus la rge  et q u ’il ne donne 
justice à la nouvelle com pa­
gnie. L ancienne com pagnie déte­
nait son contra t depuis 31 ans, 
elle a fait la fortune de ses pro­
moteurs. Pourquoi les Canadiens- 
ftançais  n ’au ra ien t- i ls  pas le p r i ­
vilège de servir le public  avec au 
moins au tan t  de souci que l’a n ­
cienne compagnie , du bien-être el 
du confort des passagers,du trans­
port et des com m unications plus 
faciles en tre  les deux rives, et 
pourquoi n ’essaieraient-ils  pas 
d 'em pêcher 1 isolement de l 'une 
ou de l ’au tre  des d eu x  rives?

Mon d e rn ie r  mot, c ’est celui-ci : 
nous avons le con tra t ,  nous le g a r ­
derons ; nous voulons faire mieux 
que l ’ancienne com pagnie ,ce n ’est 
pas d ifficile e t nous saurons a t ­
teindre notre but.

C H A M  P L A  X I V

COUPEZ LE LONO DE CETTE LIGNE

N. 13.— L a liste ui-dessus ne comprend pas  les nom inations re­

çues trop ta rd  dans le cours de la journée d ’h ier .  E lle  sera com­

plétée dem ain .

COUPON DE VOTE
Valable pour le concours de $ 6 ,0 0 0  de
_______“ L A  V I G I E  ”

C E  C O U P O N
.. Compte pour = =

2 5  V O T E S
et est bon jusqu’au 15 février 1910

EN FAVEUR DE

M . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
A dresse .........................................................

D istrict No
Le nom du  cand ida t  doit  être écri t l i s ib lement et 

au  long.  Ce coupon sera dépose  d a n s  la boîte a u x  
bullet ins  au  bureau-chef.

COUPEZ LE LONG DE CETTE LIGNE

Les bienfaits du Transconfi- 
nantal

Intéressante com m u n ica t ion  de 
Dorchester

( l)c notre  correspondant régulier)

Sto-Justine, Dorchester, 7. —
Vous ne sauriez croire l ’im­

mense progrès e t avancemcit de 
iSle-Justinc, surtout depuis que 
nous avons les chars. Nous les d é ­
sirions depuis longtemps e t nous 
avions g randem en t raison de les 
désirer. N ous er /avons donné des 
preuves à nos hommes publics 
dans le temps, puisque des péti­
tions de l ’ancien temps, pour ne 
pas dire de l ’an tiquité ,  leur ont 
servi pour rem porter les élections. 
Rappelons le moins possible ce 
temps de promesses jamais accoin- 
nlies. Parlons des temps mo­
dernes, des temps présent.-', du 
régime libéral, du régim e L au ­
rier. Lit où il y  a quelques mois 
nous voyions un endroit- isolé, un 
bois, une forêt, nous voyons au ­
jourd 'hui des rails, des chars, en 
quantité, de toutes sortes, une m a­
gnifique station, un entrepôt pour 
e bagage, une bâtisse pour loger 
es engins, une trappe tournante 

pour les ch ira, etc., le tou t très 
non fuit. 11 se l'ait ici beaucoup 
l’a lia ires, tous les jours les trains 

nous am ènent des chars d ’avoine, 
le foin, de farine, de m archandi­

ses, etc., t int pour les chantiers 
nie noue les loc.tli'é.s av ri  hum ­
es. Le commerce du bois est très 
onsidérable.

Le 1er février, MM. Ferdinand 
’’bubal & Fi ère. ont. re-u par les 
chars un engin  hâle-bilhds qui 
loit sortir  le bois de la forêt e t le 
en dre aux  chars. I l s  vont en 

n rendre à deux, à qua tre  et même 
"i six milles. <>n dit que cette m a­
il i ne peut faire le travail de cin- 

'liante chevaux chaque jour. El- 
e s rt d 'u n e  m anufacture de 

>he b ooke. Le prix  d 'acha t  est 
e .je>,90!). Si n poids est de -10,- 

)()() livres : elle doit tra îner trois 
n în e a u x  chargés de cent blocs 
hacun. I es L 'a inem x seuls pè- 

aeut 10.000 livres. II é ta i t  fort in- 
’dressant de voir le nom bre de eu- 
: 'eux qui s 'é ta 'en t  rendus à la 
station pour voir transporter la 
aineuse machine.

T ne pu issan te  com pagnie  dont 
M. Philéus T atiguay est le gérant 
bâiit  un moulin à vapeur assez 
•- nsidérable, au Ruisseau à la 
Roche,un des affluents de la D ’A- 
iquam. En même temps, tout près 
tu chemin de fer, à p a r t i r  de l ’été 

prochain, on fera un travail con­
sidérable.

M. Joseph S irais, boulanger de 
St-Georges, f i i t  bâtir  une m ag n i­
fique grosse maison au village où 
il ouvrira ,  au p r in tem ps ,un  m aga­
sin.

M. Joseph Lachance fera aussi 
bâtir au  prin tem ps, près de la 
station, une maison où il ouvrira 
un magasin.

Madame V ve P aq u e t  fera aussi 
bâtir, au  printem ps, près de la 
dation , une g rande maison dans 
b- bu t d 'y  ten ir  une maison de 
pension.

M. Napoléon Labbé, qui t-st 
établi près de la station depuis 
quelque temps t ien t une maison 
de pension très confortable.

D ’autres projets de moindre 
importance sont aussi formés q u ’il 
serait trop lo n g  d énumérer.

Tout le monde s'accorde à dire 
que S to-Justine  est destinée à t.v 
venir une paroisse considérable,
■ n dépit de nos fameux conserva­
teurs, castors orthodoxes, nationa­
listes, e t c . , qu i en jou iront pour­
tant. bien comme 1rs autres ; 
tout cela ne leur donne pas le 
voir qui soia.it pour eux un 
lu ur incomparable.

mais 
pou­
le,n-

E K  EUROPEENNE
O.M MAXDES prom ptem ent rem plies, 

au x  plus bas prix du com ptant, 
pour toutes sortes do m archandises an­
glaises e t  con tin en ta les , savoir :

Librairie et pap cte iic  
Chaussures e t  cuirs,
P roduits ch im iq ues et pharm aceu­

tiques,
Porcelaines, poterie et verrerie,
C y d ette s , m oteurs et accessoires, 
Draps, artic les d e  m odes e t étoffes en 

pièces,
A rticles de fanta isie  et parfumerie, 
M eubles < t am eublem ents, 
Q uincaillerie, m achines e t  m étaux, 
J o y a u x , im itation  et pierres pré­

cieuses.
B ijou terie, argenterie e t  m ontres, 
A rticles d e  photograp h ie  e t  d'optique 
Denrées, hu iles, e tc ., etc.
Commis.non : 2 \  il ô c.
On accorde. les escomptes île commerce. 
Coles spéciales à déniai,n 
Colis d ’échantillons île H O  en monlanl. 
Consignations <le proil r is  rendues à 

commission.

W IL L IA M  \V « LSON &  SON’S
(M aison i t.iu lie  en  1814) 

à 5 , A -ch u rch  1 r no, L ondon, E. O. 
Adresse 'âhlographiquo :

“ Annuaihu, iioo’xLx.

Les compliments que l ’on fait 
du tabac Réveil prouvent sa su­
périorité.



L A  V I G I E "Miircmli, 0 fV-viier

CHRONIQUE LOCALE
b u l l e t i n  m e t e o r o l o g i .

Tor pi- 
tempéra.-

j g g f e iÈ  
liSfE
g m m, i ie .  P iinoe-A lbert ,  ~ . 8 . Calga  
'■ ' -j VIi ; Morsejnw, 10.18: Qua- 

tlnir. 12.30: Barry-Sound, 
I/m dm i, 17.30 : Toronto, 
Ottawa, 12.82; M ontreal,

-«;;{•)• Qiivlipc, 12.12; St-Joan, 
eg; Halifax. 0 30.
' Pronostics

Pronostics pour demain

Pars inférieurs, B a ie  G éorgien­
n e ,  temps nuageux et. doux, avec
mire et 
vent du 
froide.

Ottawa et Ilaut S i - L a  il ren t..—  
Temps nuageux suivi d ’une chute  
,1e neige  ou de grésil.

lias SI,-Laurent et 
(•:,-! couvert, froid modéré, légfc-

i;V.
l ' t  A H  
2 l i  - î ’ l 
23.3 8 :

vluie
N. 0 .

suivies ce soir du 
, tem pérature plus

G olfe .—

ré­ élut tes de neige.

Première liste de souscriptions  
en faveur des victimes de 

l'in on d ation  en France

M. Xeuvillo B cllcau  
A. Leloup ■ • • • • • • » < 
K. l io u m ill ia c ..............
I,. ( anim al * • , • • ,  • 
L. Itipp • • • , , .  , . , ,

l B o r n e ........................
. It. il<> Saint-V ictor

II. L a n d r ie u .................
1 l o l l  . «  .  .  •  •  • •  • '

E. S a lm o n .......................
Louis Dei t i n .................
11. d 'U ellencourt.

50.00
2,00
5.00
1.00 
1.00
5.00  
2.0i)
2.00 
1.00 
2.00 
2.00 
5 .00

Toutes les souscriptions 
reçues à l'A gence Consulaire 
France, -IS, Côte du Palais.

$78.00
seront 

de

ticoolc ; J . N . B eaudoin, M ontré­
al.

S t-L ou is.— J. M . H ughes,
Kingston : 0 .  II. W allace, H am il­
ton ; M. A . V illen eu ve, Ottawa ; 
A lex. G uay, Sherbrooke; J . O ’­
D onnell, Montréal ; It. S. H erron, 
M ontréal.

M ountain H ill.— 0 .  G ossclin, 
Drum moud v ille ; 0 .  L . Lcssieur, 
Sorel ; P . B o u illey , Cleveland ; 
Del le A drienne B ou ille , Deseham - 
liault : S . P . B olduc, Montréal ; 
J. A. Talbot, L ’Is lc t ; D ugal, 
T ro is-lii vivres ; ,T. II. Côté, Port- 
neuf ; A . Sw nine, Toronto ; .1. 
B rid ge, T oronto; L . Côté, A rtha- 
lxiska. •

Q U A R T IE R  S T -V A L L IE R

M. A rthur Létourneau, nous 
prie d ’annoncer q u 'il ouvrira son 
com ité dans le quart ici' St-V al- 
r, m ardi so ir , au N o. 20, rue 
B ayard , où les é lecteu rs pourront 
avoir tous les renseignem ents à 
propos de la prochaine élection  
m unicipale.
!) f„  8 j. .

de

PROTESTATION

M. le
St-R och, S fév. 1910. 

Rédacteur de la V ig ie , 
Québec.

Cher monsieur,
Je viens vous demander la per­

mission de me servir de 
I o i i i k  
(j. R 
dont

servir de vos co­
ati n île protester contre la 

!.. & 1’. Co pour la m anière  
e lle  traite les c itovens de

Valais, 1! 
que je

M

t j u v h p c .
Je devais me rendre iau Sault 

Mniitinnreney, h ier soir, par le 
train ipii laisse la gare du P ala is  
à II.-‘tll heures.

Je m 'é ta i s  donc rendu a u  coin  
de la rue de  la  Couronne et Des- 
fessés a lin de prendre le tram ­
way ipii d e v a i t  me conduirrv au  

d était (i 15  heures lors 
suis arrivé à l ’an 

"le de la rue de la  Cou 
riiimo. et il n 'est pas passé un seul 
char depu is  0.15 à 0.30 h ., a llant 
dans cette  direction. Il en est bien  
Passé un à 0 . 3 0  h ., m ais il n ’a pus 
daigné a r r ê te r  pour prendre les 
nombreux passagers qui grelo t­
taient là depuis un gros quart 
d heure. Ce n'est qu'à 0.35 h. que 
nous a v o n s  pu prendre un tram ­
way a l la n t  vers la B asse-V ille .

b't-ee un service de 20 m inutes  
ou de 5 m inutes que la Compa­
gnie est obligée de nous donner ?

•le crois, m onsieur le  réducteur, 
que les autorités qui ont le  pou 
voir de h lire respecter à cet! 
compagnie les engagem ents qu ’el­
le a ave- la ci té de Québec fe ­
raient bien d 'y  voir.

Le M trger ne se contente pas de 
nous vendre la lum ière et la clvi- 
h’ur a un prix fabuleux, il a en ­
trepris de plus de faire geler les 
citoyens de Québec qui attendent 
ses tramways aux coins des rues

Les comités permanents 
M. Drouin

Q uartiers St-R ocli et Jacques- 
Cartier:— Au N o 7(5, rue St-Jo- 
sepli, à la  sa lle  B eaudoin , T élé­
phone 857.

Quartiers S t-V allier et St-Sau- 
veur:— Au N o 813. rue St-V allier

Pour la H a u te -V ille :— A l ’éta­
ge supérieur de l'A uditorium .

Quartier St-Jean  :— Chez Mme 
Marier, coin des rues Ste-M arù  
et 1)'A igu illo n  ; un autre ce m it/ 
a aussi été ouvert au coin des rue- 
Sutherland et S t-O liv ier.

Tous les -contribuables de la 
H aute-V ille, des quartiers Mont­
calm et S t-Jean , son t priés de 
s’adresser au com ité de l ’Aiulito  
rium pour obtenir les renseigne­
ments q u 'ils  désireront.

Quartier St-Roch
M. C. N . Falardcau. candidat 

au siège  N o  2 du quartier St 
Roi h, a ouvert son com ité central 
au N o 211 rue Dorchester, à l ’é­
tage supérieur de son bureau.

Tous ceux qui voudraient of 
frir leurs services ou obtenir quel 
pies renseignem ents sont priés de 
s’adresser à cet en d roit ou par té- 
éphone au N o 2524.

Théâtre Canadien
T.a répétition de la revue “ AIR 

Q uébécoise", pièce due à 1 in itia ­
tive de MM. Ju lien  D aoust, Art h 
trem blay et R . C ollet, am ène en 
core en fou le des spectateurs à ci 
théâtre.

U n  m agnifique bouquet a é'é 
offert à Mde Bella  O uellette pat 
un groupe de jeunes am ateurs de 
bon théâtre.

U n e telle  m anière d ’interpré- 
fer l ’opinion des jeunes est au- 
dessus de tout com m entaite.

Les gens qui ont assisté à la piè­
ce cette sem aine, on t été à même 
de voir et de ju ger  la belle i llu ­
m ination (pii a lieu  dans le  cou 
rant de la pièce. On dirait le  Ca 
nndion, un rendez-vous de vrais 
artistes, à tous égards.

N os fé lic itations aux bons ar­
tistes Canadiens.

Le roi de Suède
Son état de santé est des plus 

satisfaisants

Cette assemblée aura lieu le 10 lé­
vrier à 8 h. du soir à la Bourse du 
Travail.

Des orateurs éloquents pronon­
ceront des discours qui sauront 
intéresser l ’assistance. C’est le 
temps pour nous, ouvriers,de vous 
joindre a l'union afin de sauve­
garder vos intérêts et d ’obtenir 
des salaires raisonnables et de pro­
téger ainsi vos fam illes contre eux  
qui cherchent à exploiter les ou­
vriers. Que tous les ouvriers se 
fassent donc un devoir d ’assister 
a 1 assem blée du 10 février au 
soir e t d'entrer dans l ’union com­
me membres, c ’est l ’instant le 
plus favorable pour vous.

F .-X .  Jolin,

Président, 

ltu e  H erm ine N o  214.

Feu W illiam  Sullivan

La mort vient d ’enlever à l ’af- 
eclion des siens et à l'estim e de 

ses concitoyens un des p lus vieux  
;ilovons de Québec, un cocher 
nen connu.

M. Sullivan é ta it n a tif du corn-
de Lim erick, en Irlan d e. A Londres, 8 .— U n e dépêche de 

'âge de 12 ans, il qu itta  son pays ! Constantinople, d it:  “ L e gouver- 
natal et v int s ’établir à Québec j ncm ent O ttom an proposera sous 
où il a toujours vécu pendant (50 I peu la vente de la Crète à la ( rrè 
uis. | ce par la T urquie, com m e solu-

Par son caractère agréable o tjtio n  au différend turco-grec. 
par sa conduite exem plaire, il s ’é- Le “ T elegram ”  a  reçu la 
tait acquis l ’estim e de tous et les nouvelle su ivan te  venant de

Vous

\ '"uilloz agréer, m onsieur, mes 
remerciements pour l ’espace que 

m accordez, et me croire, 
Voire tout dévoué,

JE G E L A IS .

A U X  HOTELS

* ludeau-Frontenac.— J. L. Pot" 
f''v:d Montréal ; 0 . H. Faune,v 

-ornlres : P . V, (iu n y , Montreal 
,■ el Mde Georges flouurd, Pn- 

France ; [[
I','1' : F . W ald
' H. ("an

Stockholm , 8 .— On a annoncé 
offic ie llem en t aujourd’h u i, que le  
roi G ustave revient rapidem ent à 
la santé. L ’opération q u ’il a su­
bie, hier hoir pour l ’appendicite 
à réussie. A ucune com plication  
n’a su rgi. Cette nouvelle annoncée 
dans les journaux du soir a pris 
le public de la Capitale e t de ton­
de la Suède par surprise.

Solution en vue
Ou différend crétois

egrets sont nom breux à l ’occ.i- 
ion de sa disparition. N ous ol- 
i‘ons à la fam ille, nos plus sineè- 
•t s condoléances.

Le Mardi-Gras
Le m anli-gi as a été célébré I 

ivec une pompe inaccoutum ée cet-1 
année. H ier soir c ’éLrit par cen- ! 
laines que l'oit rencontrait nos [ 
‘M ardi-gras". Il y  en avait de? i 
fins, des m oyens et des petits, des : 
roirs, des blancs, des jaunes, il y 
n ava it de toutes couleurs.

On n remarqué spécialem ent 
nos quélrecois qui se sont affublés 
>our la prem ière fois, de la robe 
racieuse québécoise, m ais . . .  ce 

l ’étaient pas nos québécoises. 
Plusieurs chars a llégoriques  
'daient aussi de la partie. L e  char 
nusiq”e 'e M. L afrance, repré­
sentant un salon avec piano et mu- 
îiciens. et tiré par quatre chevaux  

été fort adm iré a in si que plu- 
ieurs autres.

F ait rem arquable, pas une ar- 
estation dans les rues hier soir.

Euchre de la Police

N os hom m es de police organi­
sent en ce m om ent un euchre, qui 
ion s l’espérons, aura un grand 
uiccès.

Q uel’q u ’un d isa it h ier a ce 
oropos : Est-ce pour acheter d is  
nint'.rlons? Les derniers froids 

nr dû faire penser à nos dévoués 
olicetnen que l ’autorité m utiici- 

o ile  avait oublié de leur fournir  
et indispensable.

Costa R ica : Le fam eux vol­
can P uas, de la république 
C osta-R ica, a pris une activ i­
té  telle  q u ’on n’eu a jam ais vu de 
pareille dans cette république de 
l ’A m érique Centrale. L es villa­
geois pris de panique ont fui ’e 
voisinage de la m ontagne. Des 
ru isseaux de lave coulent à tra­
vers les fertiles va llées, détrui­
sant les p lu s belles plantations, 
rasant v ille s  et v illages.

COURRIER DE FRASERVILLE
Fraserville , 8 .— M . J . C. Pou- 

liot, interviewé au su je t du câble 
téléphonique entre Tadoussac et  
R ivière du Loup, passant par 
l ’Lsle \ c i t e ,  a répondu que l ’a f­
faire éta it non seu lem ent proba­
ble, mais un l'ait certa in ,sau f, dit- 
il, quelques déta ils d ’organisa­
tion .

N ous félicitons M . P ou lio t d ’u­
ne telle  in itia tive  ; ce projet est 
appelé de rendre de très grands 
services, tant à la  Côte nord qu ’à 
notre district.

M. P ouliot verra s ’accroître la 
grande popularité dont il jou it 
parmi nous, et les am is de la cau­
se libérale, au succès de laq u elle  
M. Pouliot a contribué pour une 
si large part dans notre com té, se 
réjouiront en  attendant avec im ­
patience le jour où ils  pourront 
lui prouver la icon naissance qui 
lui est due par son dévouem ent 
sans borne.

A  l ’ég lise  S t-P atricc, le  carêm e 
sera prêché cette année ; deux ins­
tructions seront données chaque  
sem aine, le m ardi et jeu d i, à 7 
heures du soir.

— Ce m atin il y  eut m esse so len ­
nelle à l ’occasion des noces d ’or 
le M. et Mme A . V ictor Cham- 
berlaiul : l ’ég lise  é ta it  rem plie de 
nombreux parents et am is. Les 
heureux jub ila ires paraissaient 
porter très légèrem ent le  poids .le 
leurs cinquante années con ju ga­
les. A d  m u  II nu mi nou .

C H E M I N S  DE  F E R

CANADIAN NOR. QUEBEC

Nouvelles inquié­
tantes

E T

QUEBEC & LAC SI JEAN

Causées par le s  inondations en 
France

Paris, 8 .— L es dernières dépê­
ches sont alarm antes. D ans l'ed  

| de la F rance d'abondantes pluies, 
accom pagnées de n eige  fondante, 
ont recom m encé à tom ber. On 
éprouve de vives inquiétudes. Les 
rivières m ontent rapidem ent. La 
Saône, le D ouhs et la M oselle cau­
sent des dépôt s. Ou a donné 1 a- 
lnrm e aux habitants des vallées. 
La rivière A l ben s,dans le D épar­
tem ent de la H aute-Savoie, e=t 
convertie en un torrent irrésisti­
ble (pii a inondé la plaine au-des­
sous de Cham béry.

Le et après Samedi le 5 courant les 
trains partiront de Québec comme suit :

C anadian Northern Quebec R ailw ay
0 . 0 0  a. n i .—Tous les jours dimanche 

excepté pour Montréal, Grand’ 
Mère, Shawinigan Falls. Ce train 
fera connection à Carneau Jet., 
avec les trains allant et venant de 
La Tuque.

6 . 3 0  p. m . —Tous les jours excepté le 
dimanche pour Shawinigan Jet., et 
les Stations intermédiaires.

■ m e s

EUGENE LECLERC

à

AG13NT G E N E R A L  D ’A S S U R A N C E  

8 8 ,  ru e  ST -  P I E R R E ,  Q U E B E C .
[ N O R W I C H  U N I O N I B U I L D I N G . J  I T E L E P H O N E ,  B U R E A U  ! 1 2 5 4 ,

NORWICH UNION INSURANCE SOCIETY Ltd.
DE N O RW IC H ,  ANGLETERRE

L

QUEBEC FIR E INSURANCE COY. j f 

NEW-YORK PLATE GLASS Ins. Coy•J

D écorez vous-m êm o vos fenêtres 
avec la ................................................

1

V i t r o p h a n i e
LA DERNIERE NOUVEAUTÉ

|  Facile à appliquer,
Très économique,

Donne l'apparence des verrières 
artistiques aux vitres ordinaires

NOTE

F aute d"e=pace, nous sommes 
diligés de rem ettre à dem ain le 

com pte-rendu de la réunion du 
■onseil central des M étiers et du 
Travail ainsi que quelques autres 
ouvelles.

Quebec & Lake St-John R y.
8 . 3 0  n . n i .—Tous les jours excepté les 

Samedis et Dimanche poar Robcr- 
val, La Tuque et Chicoutimi.

5 . 2 0  p. n i.—Tous les iours excepté le 
dimanche pour St-Eaymond.

8 . 0 0  p. n i .—Le Samedi seulement pour 
Kubervnl, Chicoutimi, etc., avec un 
char dortoir pour Chicoutimi.

Billets de passage en vente à la gare, rue 
St-André, chez F. S. Stocking, rue St- 
I.ouis, au Château-Frontenac et aux bu­
reaux du Grand Tronc et Intercolonial.

_ D E P O S I T A I R E S  G E N E R A U X

M arier & Tremblay
L I M I T E E

Q U E B E C  
T é lép h o n es  21 « 2 ,  2 1 0 3

u

TABAC

C ham pla in
A fu m er et chiquer

A V I S
A vis est, par les présentes, don­

ne que dem ande sera fa ite  à la  
L égislature, à sa prochaine ses­
sion. par M. A ndronique La fond. 
E . E. M .. pour obten ir une loi lui 
perm ettant d ’antidater son bre­
vet et de pratiquer la m édecine 
après exam en.

Québec, 20 janvier 1910.

MORAUD & SAVARD,
Procureurs du requérant. 

28 j .— 1 m.

F lynn, Ttoches- 
tron, N ew -Y ork  

Londres, A ngleterre  
. f biroudon.-—T\. Ilacey, M onl- 

: • Underwood ; Toronto; 1 .
'' n ?rH , Montréal : M. C. H um il- 
0I*. loronto; 11. Robinson, Coa-

Joyeuse réunion
M. P ierre Paradis, entrepre 

neur plom bier, a donné une m ag­
nifique soirée de fam ille à sa re­
sidence, rue C laire-Pont line, a 
l ’occasion du lundi-gras.  ̂ L oi 
nombreux invités prirent d abord 
part a un euchro dont les diflé  
rentes parties furent chaudement 
contestées. D e m agnifiques prix 
offerts par M. cl Madame Para­
dis furent distribues aux gagnants  
lans l ’ordre suivant :

D aines: 1. M elle M arie-Anne 
Paradis: 2. M elle P hilom ène Pu 
radis ; Consolation, M elle Maria 
Hochet te.

M essieurs : 1. M . Jos Paradis 
2. M. P ierre Paradis : Consola­
tion, M. Jos. B oite au.

E nsuite chant et m usique pen- 
lant que l ’on organisait une sau­

terie.
Il était: tard dans la nuit quand 

les invités se séparèrent, em por­
tant avec eux l ’agréable souvenir 
de la délie de attention dont ils 
: voient été  1 objet de la part do 
\[ . et M adame Paradis.

Chronique ouvrière

N ous recevons de M. 1‘ .-X . J o ­
in, président de la l* ra terni te 

N ationale des Manoeuvres de 
Québec la com m unication soi- 
Viliito <|iio nous publions îiatc plai- 
sir. C’est une résidution passée 
e 27 février 1910 :

A la dernière ass?nibleo do 11 
Fraternité N ationale des Ma­
noeuvres, il a été deci le de tenu  
une. grande assemblée ouverte a 
laquelle tous les uni "m ist es com ­
me tous les non-unionistes 
cordialem ent invités a y

sont 
assister.

Atelier Typographique
d e :  l a

Compagnie - VIGIE
(Incorporée par Lettrcs-Patentes)

m
mm

§

in
i
u

im

8 , rue Collms, H aute-V ille
Q U E B E C

M atér ie l  E n t i è r e m en t N e u f
H m p v e ô ô f o n s  b e  t o u s  G e n r e s  :

Grandes Affiches, Prospectus de Compagnies, Circulaires Commerciales, 
Factums d ’avocats, Formules et Blancs, Livres et Brochures, 

Typographie en Couleurs, Ftc., Fie.

uc Exécutés avec le même soin de toilette que notre journal %*

A D R E S S E Z  T O U T E S  C O M M A N D E S  3 ^

LA C O M P A G N IE -V IG IE , -  Q U E B E C

DIAMANTS, BIJOUTERIES
—  LE PI.üS —

Grand Magasin de Bijouteries de Québec

ASSORTIMENT le plus complet et le plus varié de bijoux de 
toutes sortes et de tous prix.

B a g u e s  d e  5 0 e  à $ 5 0 0 . 0 0 ,  M o n t r e s  d e  t ) ü c  à 
. $ 3 0 0 .0 0 ,  E p i n g l e s  d e  C r a v a t e s  <’ e .'< : S -<  V.< <>■ 

Superbe collection de diamants de premier choix :T des prix 
déliant toute concurrence.

Grande variété de cadeaux, coutellerie, argenterie, pen­
dules, statuettes, etc., etc.

ARTHUR PAQUET
Manufacturier de Bijouteries 

65-67  RUE ST-JOSEPH
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L A  V I G I E
Mercredi, H février 1910.

U N E L E T T R E  DE  M.

TU RCOTT E

M . lo D irec teu r ,

Ou v ie n t  de  me co m m u n iq u e r  
un a i t ie le  do la. L ib re  P a ro le ,  où 
l 'on  est assez a im able  de rep rodu i­
re  un extrait, d 'u n e  conférence 
que  j ' a i  faite  dernèrem ent au  Cer­
cle  de l 'A l l ia n c e  Française, d ’O t­
tawa. su r  “ Québec d h ier  et il au - 
jou  r d 'h u i . "

J 'a v a i s  par lé  de que lques-uns 
de nos le t tré s  e t s ig n a lé  le m ou­
vem ent l i t t é r a i r e  qu i  m e p a ra î t  
s 'a c c e n tu e r  chez nous et se d i r ig e r  
dans  lu bonne voie.

( \ im m en t ,  à ce propos, est-il ve­
nu à l 'e sp r i t  du co rrespondan t de 
la L ibre  P a ro le  l 'idée  de m e p ro ­
voquer à faire un choix e n t re  M. 
( ’hoquette  ci M. D rm iin ,  tous 
deux candidats  à la m a ir ie  de Q ué­
bec, sous p ré tex te  que  l 'u n  des 
deux  serait p lus  “ l e t t r é "  q ue  l 'au-  
1 re  y

J e  n 'en  sais r ien . .  P o u r t a n t ,  on 
m e som m e de répondre ,  e t  m on si­
lence m enacera it  d ê t re  in te rp ré ­
té com m e u n e  adhésion à la c a n ­
d id a tu re  de M. ( hoquet*e.

J e  vais donc d ire  f ra n c h e m en t  
q u e  je  n 'av a is  pas encore  considé­
ré l 'aspect “ l i t t é r a i r e "  de la ques­
tion. ni m êm e  soupçonné q u 'u n e  
sembla Ire quest ion pût. se | r é n -  
yemldable ques tion  p u t  se p résen­
te r .  E n  tou t  c a s ,  j ’a u ra i s t  préfé- 
dans  l 'o b l ig a t io n  de m  ex p l  quer  
là-dessus.

M ais p u isq u 'i l  le fa u t ,  je  vais 
lé g le r  l ' in c id e n t  en peu de p h r a ­
ses.

S ’il est vrai q u e  M. D ro u in  "a

B E A U X  P R E C E P T E S ,  M A U ­
V A IS  E X E M P L E

N otre  con frè re  du m a t in  consa­
cra i t  encore h ie r  son p rem ic r-Q u é-  
Ixre au sé n a te u r  C h oquc tte .

Sous ti 'lre :  A ccusa tion  i n j u s t i ­
fiable, il le se rm o n a i t  en  ces te r ­
mes :

“ C'est le cas d e  d i re  q u e  les 
procédés em ployés  p a r  le s é n a te u r  
( 'hoque tte  dès les p re m iè re s  es­
carm ouches. sont ]kju conform es 
au ton  de h a u te  m o ra l i té  q u ’il 
avait  donné à s a  l e t t r e  à l ’éch ev in  
Drouin. Dans c e t te  le t t re  il d éc la ­
ra i t  que les deux  c a n d id a ts  de­
vaient a f f i rm er  le u r  d é s i r  de n ’ê­
tre  é lu s  que p a r  des m o y en s  lég i­
tim es, q ne l 'u n  et  l ’a u t r e  d e ­
vaient d o n n e r  le  bon ex em p le  
dans l 'a f f i rm a t io n  de ces p r in c i ­
pes.

( )r. dans  son d iscours  de d im a n ­
che, le s é n a te u r  a  dit q u ' i l  vou­
lait u ne  c a m p a g n e  /illisib le  e t que 
p o u r  a t te in d re  ce  but il a v a i t  in ­
vité son a d v e rsa i re  à le r e n c o n t re r  
dans  les assem blées p u b l iq u e s .

L orsque  nous avons lu les d iffé ­
ren tes  accusa tions  q u ' i l  a portées  
co n tre  son ad v e rsa i re ,  et le ton  
de m ép r is  avec leque l  il e n  a p a r ­
lé, nous  avons é té  p o r té  à r i r e  en 
so n g ean t  à ce q u 'a u r a i t  pu deve­
n i r  c e t te  assem blée  p a is ib le  si les 
deux  c a n d id a t s  a v a ie n t  é té  eu  p ré ­
sence. De te lles  re n c o n tre s  ne  p ro­
du isen t  pas cette  p a ix  don t le sé­
n a te u r  affecte  de se m o n t r e r  dés i­
reux . M ais  ceci n ’est en  som m e 
q u ’un  po in t  secondaire .

Ce q u i  est b eau co u p  p lu s  im p o r ­
ta n t ,  c 'es t  l 'a c c u s a t io n  g ra v e ,  e t à 
notre  avis , sa n s  fo n d e m e n t ,  po r­
tée  p a r  le s é n a te u r  c o n tre  son a d ­
v e rsa ire .  à sa v o ir  q u e  si ce d e r ­
nie r  é ta i t  é lu  m a ire ,  il n e  se ra i t  
q u ’un  hom nie  de t r a n s i t io n ,  q u ' i l  
dém iss io n n era i t  im m é d ia te m e n t  
en  p ay an t  l 'a m e n d e  de $41)0 im po­
sée p a r  la  loi. L e  m a i re  d e v ra i t

peu d ' in s t r u c t io n , "  selon ce que alors ê tre  é lu  p a r  le conseil et
dit M . ( 'h o q u e t te ,— c a r  c 'es t  lui 
qui m 'in te rp e l le  dans  la Lil>"o P a ­
ru! %— je  réponds  de  M. Droit i n ,— 
se t ro u v a n t  d an s  la ca té g o r ie  de la 
g ra n d e  m a jo r i té  de lu popu la t ion  
de Québec, rep ré sen te ra i t  b ie n  la

c est l 'éc liev in  Cam ion qu i  se g l i s ­
se ra i t  a lo rs  d a n s  le s iège  q u ’il a u ­
ra i t  te n u  p o u r  lu i .

U n e  accusa tion  com m e ce lle-là .  
v ra ie  ou  fausse , ne p eu t  m a n q u e r  
de cau se r  un  to r t  co n s id é rab le  à 
n ' im p o r t e  que l  c a n d id a t  e t  nous

classe nom breuse  des ouv r ie rs  qui som m es h e u re u x  de  p u b l i e r  le dé 
n 'o n t  pas eu. e u x  non p lu s ,  le j  m enti  c a tég o r iq u e  q u e  nous  adres-  
tem ps ni les m oyens  de s ' i n s m i i -  j  s<‘ M. D ro u in .  
re. et se ra i t ,  à la m a ir ie  de Q u é - 1 W ar son, E sq . ,
bec. un exem ple  v iv a n t  des a sp i­
ra t ions  des c las:es  pe 1 in s t ru i te s  | * % lo u r d e
mais b ien  pensan tes ,  q u i  ent. n- j C her  m o n s ieu r ,
dent n ê tre  pas exclue», p a r  le se il j ,je  voj s j ) a r  ]<v.. jo u rn a u x  du  m a ­
tait du m a n q u e  d in s tru c t  .on, de t in  q u e  le sé n a te u r  ( . 'hoquette ,can- 
l e u r  p a r t ic ip a t io n  a u x  afi'aores pu -  d id a t  à la m a ir ie ,  a u r a i t  d é c la ré  
b liques. | à son assem blée d 'h i e r  q u e  d a n s
' . . . .  . . ,  -o le  cas où j e  sera is  é lu  m a ire ,  je  dé-
L e lec tion  de M. D rou in  s ign if ie-  j in jss ionnera is  p o u r  d o n n e r  l a  p la -

rait fjtie les o uv r ie rs  de  Qucd:e?, | à l ’éch ev in  C am ion ou  à un
î

Parlement fédéral
Reprise du débat sur la marine

Pas de séance mercredi

Sir Wilfrid à

lie concert  avec  la m asse des p r o - 1 a u t r e  échev in .  
p r ié ta ire s  et des p l i ro n s  qu i  11 ont i C e tte  d é c la ra t io n  est ab so lu m en t  
pas  fa i t  de cours c lassiques, n 'o n t  ! dénuée  de fondem ent et év idem - 
pas  h o n te  de s a f f i rm er  et de  s u p ­
p o r te r  un des leu rs ,  q u ' i l s ag .s -  

ou

m e u t  f a i te  p o u r  t ro m p e r  les é lec ­
teu rs .

candida­te  d 'h o n n e u r -  m u n ic ip a u x  ou L orsque  j a i  accepté  la
d 'h o n n e u r s  p a r le m e n ta i re s .  I l s  r a -  , u r v ’/ a î <!«« '* .i‘é ta is  é lu  je 

. . . . .  r e m p l i r a is  le poste au  m e i l le u r  de
u fieraen t a insi,  p u re m e n t  et sim- , ]||a t.0 Im aissance  vt (lv l)a |,i_
p lem en t ,  le ve rd ic t  d é jà  r e n d u  p a r  j leté p en d an t  les deux  années du 
le Conseil de  V id e  lu i-m ê m e ,  le ] m a n d a t .
m a ire  en tête, q u a n d  il a choisi : ,j(. „ - a j jam ais  eu  la pensée  de
M. Droit in com m e son tep ré sen -  d ém iss io n n e r  e t je  repousse  abso- 
l a n t  dans  l i  connu i sion sco la i ie  | lu m en t I im p u ta t io n  q u e  me p rê te  
à la place d 'u n  h o m m e  de p r o f e s - J 11,0,1 a d v e rsa i re  à ce su je t ,  
sion. U n  hom m e assez c o u p é  
ten t  p o u r  è re co m m issa ire  d éco­
les d a n s  Québec est p ré su m é  l 'ê t r e  
assez p o u r  fa l i e  un  m aire  ac c e p ta ­
ble

Q uan t au x  ap ii t  ".des l i t té ra i re s  
de M. ( 'h o q u e t te ,  j ’avoue  ne  le- 
p o in t  p r ise r  du t u t .  A m on  sens, j honnêtes  e t sans rep ro ch e ,  et q ue
il n 'es t  pas un  le t t ré  et n 'a  pas  M1 <dl*s un  in d ice  «le ce q ue

! sera la c a m p a g n e  d u  s é n a te u r ,  il 
fau t  les c o n d a m n e r  tout a u t a n t

A o tre  tout dévuoé,

XAl*. DHOUIX.

l u t e rm in a n t  nous nous sen tons  
ob ligé  de d ire  que  des ruses  p o u r  
a t t r a p e r  les votes, c o m m e celles 
que  nous venons de déc r ire ,  ne 
peuvent ê tre  re g a rd é es  com m e

m êm e le m ér i te  d éc r ire  u n  f r a n -  !
ça is passab le .  L 'a r t i c l e  de  la  L i ­
b re  P a ro le  q u 'i l  m e  déd ie  en est 
la p reuve .

que  les r e g r e t t e r .”

le  re g re t te  b ien  d 'a v o i r  à le lu i 
d ire ,  m ais  c 'es t  sa fau te .  J ’a i m e  
m ieu x  r isq u e r  d 'a v o i r  p o u r  m a i ­
re  un  ho m m e sans p ré te n t io n  à la 
l i t t é r a tu r e  et it 1 éloquence, m ais  
plein  de d ro i tu re  e t  de bon sens, 
q ue  su b ir  les in tem p éran ces  de 
la n g a g e  et 1 s incorrec tions  d un 
ir réd u c t ib le  écri va i l leu r  et p a r l e u r  
que  Unies, F lé c h e t te ,  l 'a b b é  Ca­
m ille  B o y ,  tous nos d é l ic a ts  et nos 
le t tré s ,  j e t t e r a ie n t  d a n s  les t é n è ­
bres e x té r ie u re s ,  r e fu s a n t  d e  le re ­
c o n n a î t r e  com m e le u r  pa ir .

V oilà  m on op in ion .

Joseph rcotte.

L e s é n a te u r  se r é fu g ie  à l ’E v é ­
n em en t h ie r  so ir  p o u r  ré p é te r  ce t ­
te inep te  h is to ire  de ca n d id a tu re  
po u r  r ire . Nous som m es autorisés, 

i  à lu i  d o n n e r  u n  n o u v e a u  dém on - 
! ti.  P o u r  q u ’il recou rra  à d ’auss i  

vils m oyens, il faut, q u ’il sen te  le 
p la n c h e r  lu i  m a n q u e r  sous les 
p ieds. E n  effet,  d ’ap rè s  to u tes  es 
ap p a ren ces ,  le seul c a n d id a t  p o u r  
r ire , c ’est lu i .

L a  p reu v e  q u ’il se vo i t  en  d a n ­
ger ,  c ’est q u ’il se p e rm e t  des c a ­
jo leries s u rp re n a n te s .  H i e r  so ir ,  
il é ta i t  vu v is i ta n t  en v o i tu re  d e u x  
hôte lie rs  de K t-Suuvcur.

(D e  n o tre  co rre sp o n d an t  r é g u l ie r )
O tta w a .  S .— Le débat su r  le bill 

de la Marine, a été in s ig n if ian t  a u ­
j o u r d ’hu i de la  par t  de l 'o p p o s i­
tion , M M . M idd lebro , B u r re l l ,  
conse rva teu rs ,  ay a n t  p a r lé  p e n ­
dan t  q u a t r e  heures  pour e x p r im e r  
des se n t im e n ts  pa tr io t iq u es  e n ­
vers 1"A n g le te r re ,  sen t im en ts  que  
personne ne conteste , q u e  tou t le 
m onde p a r ta g e .  D 'a p rè s  ces o ra ­
teu rs  b leus, le seul m oyen d 'e n v i ­
sag e r  la s i tu a t io n  est de d o n n e r  
sans  re ta rd  lteaticoup d ’u rgen t  a 
| A n g le te r r e  p o u r  c o n s tru ire  des 
D re ad n o u g h ts .  S ans  n a v ire s  de 
g u e r re  de ce m odèle , a u c u n e  m a ­
rin e  ne  peut ê tre  p a r fa i te ,  aucun  
p ro je t  ne peu t ê t re  é tu d ié  sé r ieu ­
sem ent.

M M . M id d le b ro  et B u rre l l  a p ­
pu ien t  l ’am en d em en t  "de M . Dur- 
don.

M. F ow kc, dép u té  l ibéra l 
d 'U n tn r io - su d ,  co m p lim en te  le 
go u v e rn e m e n t  p o u r  ce q u e  le Ca­
nada  a fa i t  vis-à-vis  l 'A n g le te r re  
d u ra n t  ces d e rn iè re s  années a ins i 
que  p o u r  la l ibe r té  p o l i t ique  dont 
le pays  jo u i t  au jo u rd 'h u i .E a ^ co n s -  
t ru c t io n  d 'u n e  m a r in e  est une  
nécessité , m a is  il est aussi néces­
saire  q u e  les un i té s  de cette  m a ­
r in e  so ien t  co n s tru i te s  au  pays.

L e  m o m en t est venu de d onner  
une leçon au  m ode e n t ie r  e t de 
m o n t r e r  q u e  si la  G ra n d e -B re ta ­
g n e  est a t ta q u é e ,  ses colonies sont 
p rê tes  à  vo le r  à sou secours.

M. F o w k c  se déc la re  opposé à 
u ne  c o n t r ib u t io n  en  a rg e n t  a in s i  
q u ’a u  don  de D re a d n o u g h ts  à 
i A n g le te r r e ,  u n e  m a r in e  C an a ­
d ie n n e  é ta n t  in f in im ent p lu s  u t i le  
tu  p a y s ,  to u t  en  r e m p l is sa n t  les 
co n d i t io n s  des d eu x  conférences 
.m p é r ia le s .

Q u a n t  au  péril  g e rm a n iq u e ,  M. 
Fow ke est d 'a v is  q u ' i l  a été créé 
de to u te s  pièces p a r  la presse .jau­
ne an g la is e ,  d an s  le seul bu t d 'a p ­
po r te r  des c h a n g e m e n ts  du ifs la 
p o l i t iq u e  fiscale du pays. la? pér i l  
g e rm a n iq u e ,  a jo u te - t - i l ,  est a u ­
jo u r d 'h u i  d i s p a ru ,  tou t  s im p le ­
m ent p a rc e  q u ’il n 'a  p lus  de r a i ­
son d ’ê tre .

Q u a n t  au  p ro je t  de M arin e ,  i! 
j n"est p a s  nouveau , il est d epu is  

h u i t  an s  d ev an t  le peup le ,  et il a 
| -té é tu d ié  sous tous ses aspects  p a r  
j  le g o u v e rn e m e n t  q u i  en est f ina­

lem ent a r r iv é  au  p r  o g ram m e  pré- 
! sen té  a c tu e l le m e n t  à la C ham bre ,  
i c ’e s t -à -d ire  la  c iéa t io n  d ’u ne  flot­

te p u re m e n t  n a t io n a le .  L e  bill 
p o u rv o y a n t  à la c réa t ion  de cette 
flotte est la  m e i l leu re  p o l i t ique  
q ue  l 'o n  puisse a d o p te r  dans  les 
c ircons tances  ac tue lles ,  et le 

i  p r in c ip e  a été ad o p té  il y a de 
i nom breuses  années  p a r  s i r  J o h n  
j  A . M a c d o n a ld ,  a in s i  que p a r  sir 
| C harles  T u p p e r .

M. F o w k e  se déc la re  o u v e r te ­
ment en f a v e u r  du  p ro g ra m m e  n a ­
val du  g o u v e rn e m e n t ,  le p lus  p ro ­
pre  à s e r v i r  les in té rê ts  n a t io ­
n au x  de l ’E m p i re .

Le D r C la rke ,  d é p u té  libéra l  de 
Red D eer ,  p a r t a g e  les m êmes 
vues q u e  M. F ow ke. Il déc la re  que 
tou te  la  ques t ion  se résum e à ceci : 
Le p é r i l  est im m in e n t  ou ne l ’est- 
il pas y Les o ra te u rs ,  à la de rn iè re  
con fé rence  de la presse, n 'o n t  j a ­
mais songé  .i d o n n e r  l ’im pression, 
d ’ap rè s  M. le D r  C larke , q u 'u n  
péril m e n a ç a i t  ! A n g le te r re .  D ’un  
a u t r e  côté il ne  f a u t  pas  p ren d re  
au  s é r ie u x  to u t  ce qu i  s ’est d i t  d u ­
ran t  les d e rn iè re s  é lec tions en A n ­
g le te r re ,  M. C h u rc h i l l  a lu i-m ê­
me to u r n é  en  r id ic u le  les a r g u ­
m ents  fo u rn is  p a r  les p ro p a g a ­
teu rs  du  p é r i l  g e rm a n iq u e .  M. 
J o h n  D afoe , d i re c te u r  du  M a n ito ­
ba F re e  Press , qu i a ss is ta it  à la 
con fé rence  de la presse  e t  M.

La trachom e au Nord-Ouest

B é g in a ,  S ask .,  8 .— D eu x  cas de 
tra c h o m e  o n t  é té  co n s ta té s  d a n s  
lus évulva de ce tte  ville . Un e x a ­
men m édiesa l de to u s  les e n f a n t s  
tc ra  p ro b a b le m e n t  o rd o n n é  .

C larke , le co rrespondan t de p lu ­
s ieu rs  jo u rn a u x  can ad ien s  d u ra n t  
la c a m p a g n e  électorale  ..e n A n g le ­
te r re ,  ont déclaré  de le u r  côté que 
ce p é r i l  n ’é ta i t  q u e .p u re  im ag ina -  
t ion.

Il y  a c in q u a n te  ans, on fit cou­
r i r  le b ru it  que la F ran ce  cons­
t ru i s a i t  secrè tem ent des vaisseaux 
à Tou lon  pou r  a t ta q u e r  l ’A n g le  
terre .  L o rd  Cobdcn, à cette  vpo 
qu e ,  r id ic u l isa  l ’idée de cette  a t ­
ta q u e  de la part  de la F ra n c e  ci 
il n ’a v a i t  pas tort p u i s q u ’il n ’y 
eu t  a u c u n e  g u e rre  subséquen te  
e n t re  ces deux pays, au  c o n t r a in  
ils sont é tro item ent liés a u jo u r ­
d ’h u i  p a r  l 'en ten te  cordiale .

Le D r  C larke  d éc la re  q u ’il n ’; 
pas é té  peu su rp r is  d 'e n t e n d n  
l 'a m e n d e m e n t  de M. B oulon  ap rè  
les d iscours  q u ' i l  avait  p rononcé 
un peu par to u t ,  et il com pare  1 
p a r t i  conse rva teu r  à un om nilm  

visé en tro is  c o m p a r t im e n ts , l ’m 
où se t ro u v e n t  les pa r t isan s  de M 
J a m e s o n ,  q u i  ne savent pas, c 
q u ' i l s  veulent et s ’en remet ten 
au  peu p le  : l ’a u t re  les pa r t isan  
de M. B orden  qui veu len t de 
D re a d n o u g h ts  et le tro is ièm e, le 
p a r t i s a n s  de M. Monk qu i dem an 
den t  s im p lem en t  le p lébiscite  su 
le p ro g ra m m e  du  gouvernem ent 
L ’opposition  dem ande  a in s i  à 
g r a n d s  cris le re fe rendum  pou 
un e  m a r in e ,  m ais se g a rd e n t  liie; 
de  le d e m a n d e r ,  p o u r  le dop d 
D re a d n o u g h ts  qu i ex ig e ro n t  un 
dépense  beaucoup p lus  considéra  
ble.
' M. C larke  déclare  q u ' i l  en visa 
g e  l a  qeust ion  sans p a r t i s a n n e r ic  
a u  m o in s  en ce sens q u ’il ne  soup 
co n n e  de d é loyau té  au cu n  de 
m em bres  de l 'o ppos i t ion ,  contra i  
r e m e n t  à ce que  ceux-c i pensen 
du  p re m ie r  m in is t re  e t de tous h- 
m i t  i sans  du p ro g ra m m e  du  «tou 

v e ru e m e n t  e t c ’est a n im é  de ce 
e sp r i t  d ’in d épendance  q u ' i l  vote 
ra en a fv e u r  du bill.

A p rè s  que lques  rem arq u es  d- 
D r 8  p rou  le, le débat est a jo u rn  
p a r  s i r  F re d  B orden .

A  u n e  in te rp e l la t io n  de M 
(unie, l ’hon. M. A y lesw orth  a dé­

c laré  q u 'u n e  can ié ien ce  en tre  1 
g o u v e rn e m e n t  e t les prov inces  ai 
ni j e t  de F inco rpo ra t ion  des coin 
p a g n ie s  ind u s tr ie l le s  et a u t re s  au 
.a i t  l ieu  d an s  que lq u e  te m p s  ; 
O t ta w a ,

M . M onk vou la i t  sa v o ir  si 1 
go u v ern em en t  ava it  l ’in ten t io n  d. 
so u m e t t r e  à la C our S u p rê m e  1 
bill  d ’assurances ac tue llem en t a. 
S é n a t ,  a v an t  d vu proposer  1 adop 

ion , d an s  le but de savo ir  si o 
• ill e s t  conform e à la loi. Celt* 
léeision de la Cour S u p rê m e  a ét< 
re n d u e  nécessa ire  p a r  le ju g em en  
en du à M ontréa l  par  le j ,  ge  Lee 
la us le procès de XX'il lis F a b e r  i 
o, déc la ran t  que  la 1 d des insu 
ances en  v ig u e u r  ac tuellenien  
t’es t  pas con fo rm e  à la const i tu 
ion.

Le m in is t r e  de la J u s t ic e  a ré ­
p o n d u  q u e  ce t te  question  co n q u e  
n a i t  aussi la ju r id ic t io n  des pai 
le incn ts  p ro v in c ia u x  en ce qu 
concerne  l ’octro i d e  cha rte s  aux 
co m p ag n ie s  indus tr ie l le s .  L i  que- 

ion  a été é tu d ié e  p a r  les différvn 
.es p rov inces  et celles-ci von 
inu im cr des r ep ré sen tan ts  à l 'e f  
et de c o n fé re r  avec le gouverne  
lient, fédéra l  p o u r  rég le r  les d if  
i cul tés d ' in t e r p r é t a t i o n  de la loi 

M . It. L .  B o rd en  dem ande  si h 
g o u v e rn e m e n t  n ’ava it  pas l ’inten 
ion de réco m p en se r  le conducted ; 
îey n o ld s ,  d u  J ’acifique C anad ien  
|u i  a sauvé  n e u f  personnes, au  pé 
il de  sa vie, lors  de la ca ta s tro p h  
le ch e m in  de  fe r  de XX'ehbwood 
i re c o m m a n d é  q u e  la m éd a i l le  d. 
au  volage E d m u d  XII lui fût 

accordée.
S i r  W i l f r id  a  répondu  que  le 

•gouvernement é ta i t  p rê t  à recnn 
n a î t r e  cet ac te  de b ravoure ,  m ai-  
p i ’il ne p o u v a i t  le fa ire  q ue  sui 
la re c o m m a n d a t io n  d ’u n e  société 
h u m a n i ta i r e .

Le m in is t r e  des ch em in s  de fei 
a fo u rn i  à la C h a m b re  des rense i­
g n e m e n ts  s u p p lé m e n ta i re s  sur  
'"estim alion  du  coût du chemin d 
1er p ro je té  de la B a ie  -1’ , r -d so ' 
via C h u rc h i l l .  Les t r a v a u x  de 
co n s t ru c t io n  de la l igne  coûteront 
8l 1 ,;l û l .520, des a te l ie rs  #7,757,- 
'5 2  et dépenses de port #fi.(i75,()0(i 
soit un to ta l  de  #2.5,782,01)0, via 
Nelson le coû t  ne sera que de #21 
440 ,000 , don t  #8,981,1)00 p o u r  la 
l igne ,  #7 ,440 ,000  p o u r  les a te l ie rs

Paquebots pour le

T oronto , 8 .— M. H a n n a  est p a r ­
t i  p o u r  F E u ro p e  p o u r  o r g a n i s e r  
un serv ice  de  paquebo ts  en  r a c ­
cordem ent avec les c h em in s  d e  f e r  
M cK inz ie  & M an n .

J E U D I  S OIR

LE J L Q  C O U R A N T
A LA SALLE JACQUES-CARTIER 

Grande Assemblée- - —
Du Candidat du Peuple A  L A  MAIRIE

M. NAPOLEON DROIUN,
M. Drouln exposera son P r o g r a m m e

Plusieurs orateurs d istingués adres­
seront la parole.

rt #5 ,065 ,000  pou r  dépenses 
port .

O tta w a ,  8 .— A u jo u r d ’h u i ,  mer- 
redi des Cendres, il n ’y a u ra  pas 

de séance  de la C ham bre  des C om ­
munes et le débat do la m a r in e  se­
ca repris  jeud i .  S ir  XX ilfrid
L au r ie r  p a r t i ra  dem ain  pour 
M ontréa l ,  où il- passera la j o u r ­
née.

Dernières nouvelles de Montréal j
E L E C T IO N S  C H A U D E M E N T  

CONTE ST EE S

ON D E M A N D E  U N E  N O U ­
V E L L E  E N Q U E T E  

R E L I G I E U S E S  DE M A R D I-  
GRAS

EST-CE UN  S U I C I D E  ?

M ontréa l ,  8 .— Les élections de 
a C h am b re  de Commerce ont- eu 
ieu ces jo u rs  dern iers  et le  rés id­

a i t  en sera, connu dem ain  midi. 
,a lu t te  a été très serrée e t  à ocr­
ai ns m o m e n ts  p icsque acerbes 
>our la présidence  en tre  M. O. S. 
d e r rvault ,  de la C om pagn ie  1m- 
>?ri.d Tobacco, et M. A. V. Bov, 
" g é n ie u r  civil. L enquê te  
u r  l 'a d m in is t r a t io n  de  M ont- 
va l nous a  foi t. réus  i et 
s'est p o u r  cela que la m ode  e d  
ux  enquêtes . L e  m aire  élu , M. 
iu e r in ,  a  reçu, cet- après-m id i,  
ne li-ttie  s ignée de p lus .eo rs  
oms bien  connus dem andant, une 
ou veil e enq u ê te  su r  le D cpartc-  
e n t  de la Police.
Cette  enq u ê te  porterait- s u r to u t  

i r  les d e rn ie rs  mors de l ’admi- 
is tra t ion  de ce d é p a r te m e n t  sous 
anc ien  ré g im e  et su r  le. rôle 
•ué p a r  la  police dans la dem ie-  

c c am p ag n e  électorale. On croit 
ne le nouveau  m aire  to u ch e ra  
e tte  question  dans  son discours 
( ' in a u g u ra t io n ,  lu n d i  p rocha in .

Cet après-m id i ,  la  police de Lu- 
liine a a r rê té  deux  fem m es dé­
ni sées en re lig ieuses q u i  que- 
d e n t  de porte  en parte .  Elles 
valent dé jà  ( n eai se u n e  jo lie  
om m e q u a n d  elles fu r e n t  appré-  
endées. C ondu ites  dev an t  le  r e ­
order, elles a d m ire n t  l e u r  culna- 
i ' i té  e t  fu r e n t  condam nées à l 'a -  
îende  e L a u x  fra is  ou deux  mois 

!e prison.
M on tréa l .  8 .— C. A lfred  E .

ley, te n e u r  de livres chez M M . 
I. M organ  & f i e ,  a été trouvé ,  
d e r  soir, ave c u r e  g rave  b ’essu- 

eii ht tê te  qu i lais e peu d ’tv- 
•oir de le sauver, l a 1 l 'a s  ire  est 
lue à une  b i l l e  du  revolver q u 'i l  
enait enco ie  dans  sa m ain  cris- 
ée. On ig n o re  s 'i l  y a eu 

len t  ou suicide.

PICARD & BU R EA U
INGÉNIEURS
M ECANICIENS.

Bureau p r ive :  332, R u t St-Valier.
Usine : 5, “ Laliberte

Q U E B E C .
Pom pe à vapeur

“  “  alimenter
“  réservoir 
“  “  incendie
“  “  air
“  “  a ir  chaud
“ “  circuler
“  “  liqueurs
“  “  hydrau lique

Elévateur H ydrau lique  
et il pouvoir.

Escaliers et Echelles
de Sauvetage

Réparations d ’automobiles exé­
cutées avec soin.

Toutes m achines pour m anufac­
tures, réparées ou améliorées 
suivant les règles de l’art.E lé v a te u r  E lectr ique

A rch er & Co.
M A R C H A N D  D E

B O IS  et C H A R B O N  

138-140, rue St-André
Téléphone 646

— M B — BB M B M B M B

j GURNEY, MASSEY Cie Ltee
' d e  — I

F o u r n a i s e s  et P o e le s

3 8 7 ,  R U E  S T - P A U L
M ontréal

acci-

Accident d'atelier LES GRANDS MAGASINS DE QUEBEG-GENTBE
S t-A u g u s t in .c o m té  do P ort  neuf .  

18.— U n  ac c id e n t  qu i  a u ra i t  pu  
ivoir de g ra v e s  conséquences s ’es t  
i rod u i t  sam ed i  d an s  l 'a te l ie r  de 
M. G. Can t in ,  im p o r ta n t  en tro -  
iren eu r  m e n u is ie r  de ce t teparo is-  
•e.

1 ne rabo teuse ,  m u e  m é c a n iq u e ­
ment s ’est b r isée .  Les boulons e t 
•outeaux vo lè ren t  dans tou tes  les 
l i ree t ions ,  avec u n e  violence e x ­
t r a o rd in a i re .  A u cun  des em ployés 
ne fu t  h e u re u se m e n t  a t te in t  p a r  
es débris .

L e  p e t i t  r e t a r d  p ro d u i t  p a r  
'a c c id e n t  n ’est  p o u r  les t r a v a u x  
1< M. G. C un tiu  d ’aucu n e  eousé- 
inence.

'Jn penseur tiautement estimé
T oron to ,  8 .— D e par tou t  arri-1  

ven t  les ex p re ss io n s  de sy m p a th ie  I 
au p ro fe sseu r  Goldxvm S m ith ,  sé-1 
r ieusem ent m a la d e  des suites d ’un 
récent a cc id en t .

P I A N O S  D ’OCCASION A
G R A N D E S  R E D U C T IO N S

U n e  d iz a in e  d e  m agnifiques ! 
p ianos  d ’occasion des m eil leu res  | 
m arques ,  à v e n d re  à d ’imm enses 
réd uc tions  e t  à te rm e s  de p a ie ­
m ents  fac iles .  P lu s ie u rs  de  ces 
p ianos  sont a b so lu m e n t  com m e 
neufs et, nous o n t  é té  donnés eu 
échangé  p o u r  des A utop ianos , 
mais il  nous fa u t  disposer de ces 
in s t ru m e n ts  de su ite  afin de fa ire  
p lace p o u r  d ’au tre s .

M a g a s in  o u v e r t  tous les soirs. 
LA V I G U E U R  & I I U T C J I I S O X .

81, 83 e t  85 rue S t - J e a n

D E C E S
AM YO T.—A l ’Hôtel Dieu du Précieux 

Sang, en cette ville, est décédée, le S 
courant, A l'ilgo d e  25 nus, Mario L uire  
Lemioux, épouse de Willie Amyot, 
avocat.

La date  des funérailles, sera annoncée 
aujourd’hui.

UOY.— A Québec, le 7 courant, est d é ­
cédée à l’Age de  Gtl ans, Mlle Marie A. 
Roy, sœ ur d e j ’hon. juge Rodolphe Roy.

Les funérailles au ro n t  lieu mercredi 
matin, A 8 h. A la basilique.

Départ de  la maison mortuaire, la rési­
dence de  l’hon. juge Roy, 17!) Grande- 
Allée, à 7 h .  30, poi r  la basilique.

P a ten ts  e t  amis so n t  priés d’v assister 
sans au tre  invitation.

Venez et jugez  

avant d ’acheter.

Faguy, Lépinay Frère
254-264 St-JEAN

Voyez les prix et 
comparez la valeur 
et la qualité  des 
m archandises  . .

VENTE PHENOMENALE

|  MARCHANDISES BLANCHES
Ouverture Samedi le 5 Février

CE T T E  V E N T E  n'est pas la première de 1910, 
mais elle prendra la première place parmi 

les autres ventes d é j à  faites ailleurs. La na­
ture de cette vente sera d’un intérêt tout-à-fait parti­
culier et les avantages  qui en découleront seront d une 
valeur sans égale.

MATINEES
DE DAMES

N o u v e l le s  m a tinées  en l i ­
non b lanc , devant, r ich em en t  
g a rn i  de broderie- toutes les 
g ra n d e u rs ,  spécialement, a ch e ­
tées p o u r  ce tte  ven te .  V aleur 
#1 .00  c h a c u n e  (p lus  b i s  que  
le p r ix  d u  m a n u fa c tu r ie r )  no ­
tre  p r i x ..............................  69c.

U n e  a u t r e  v a le u r  des p lus 
av a n ta g e u se s ,  v a leu rs  #1.25 
e t  #1 .35, p o u r  chac. . .  98c.

BRODERIES
B ro d e r ie s  e t  en tre -d eu x  : 

8e. p o u r  5c., 12e. p o u r  8c., 
15e. p o u r  12c., 20c. p o u r  15c. 
e tc .,  e tc .,  etc..

SO U S-SO L
M a lg ré  la. hau sse  su r  les 

co tonnades  nous  les avons ré ­
du ites  q u a n d  m êm e.

LINGERIES
DE DAMES

L es p lus  "belles com m e les 
p lus nouvel) ?s l in g e r ie s  de lu 

I saison prochaine., exposées 
au  8èm e é tage .

Venez v o ir  les ju p o n s  
b lancs à v o la n t  l a rg e  et. g a r ­
nis de broderie  ou den te l le  ; 
les p r ix  de #1 .25  e t  #1.50 
to m b e n t  à ............................ 98c.

Cache' corset, finis b rode­
rie  ou dente lle , d e p u is  25c., 
30e., 40c., 50c., p o u r  19c., 
25c., 29c., 35c., à $1 .45 .

T ou tes  les robes de n u i t  
p a ssen t  par  les m ê m e s  réd u c ­
tions.

Pantalons—Dito
Sets “ t ro u s s e a u x "> assor- 

I issem ent considérab le .

FAGUY, LEPINAY &  FRERE
254-264 RUE ST-JEAN
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